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Dimanche 14 mai à 7 h 45, ils seront plus de 3 000 à s’élancer depuis les Prés-de-Vaux à l’assaut des 48 km du Trail des Forts.
La plus grande course nature de l’est de la France est la 4e étape du TTN (Trail tour national long) 2017. 
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Beau parcours pour Léopoldine HH, à nou-
veau présélectionnée pour le Tremplin des 
artistes francophones au Mans Cité Chan-
son. Son premier album, Blumen im Topf, 
avait déjà reçu dès sa sortie une bourse de la 
Sacem. Enfin, une troisième reconnaissance 
professionnelle  : Léopoldine vient d'être lau-
réate du Prix Moustaki. Elle est repartie avec 
les trois récompenses : le prix du jury, le prix 
du public et le prix Catalyse. Grand Chelem 
donc pour l’un des disques les plus atypiques 
de l’année, et pour cette artiste à découvrir de 
toute urgence.

LÉO
POLDINE

HH

Ph
ot

o 
: C

al
yp

so
 B

aq
ue

y

C'est le nombre d'éditions du Raid Handi-
Forts depuis 2008. Neuf années de partage 
entre sportifs handicapés et valides réunis 

l’espace d’un week-end (20 et 21 mai) 
autour des mêmes valeurs d’entraide, 

de dépassement de soi et de générosité. 
Ouverte le vendredi 19 mai par l’épreuve 

réservée aux collégiens, la 10e édition 
empruntera à nouveau un itinéraire naturel 
ponctué d’ateliers sportifs (torball, dragon 

boat, joëlettes…) ou culturels (connaissance 
du patrimoine) répartis sur différents sites 

de la Ville et de l’Agglo. En charge de la 
lourde organisation, la Direction municipale 

des Sports et le Centre omnisports Pierre 
Croppet ont décidé de mettre les petits plats 

dans les grands en programmant 3 jours 
d’animations (spectacles, concerts…) à 

Chamars, lieu de départ et d’arrivée du Raid. 
En savoir plus : raidhandiforts.besancon.fr

NOUVEAU COMMERCE
Poppa Tempo

Ouvert début février, le lieu est chaleureux et accueillant, 
à l’image de son heureux propriétaire, Julien Marguet : 
« j’avais envie de me faire plaisir en faisant plaisir, 
avec des ingrédients qui font voyager, comme le 
romarin, le piment basque ou les figues séchées. » 
Et les pizzas (toutes à 10 €) sont aussi originales 
que leurs noms : Red Clay, Big Bamboo, Bezakwaz, 
Mamie Blue ou encore la déjà célèbre Gojirama. 
Autant d’invitation au voyage, le temps d’un repas 

en musique. « Ah oui, il était important que l’endroit 
soit populaire, cosmopolite et que j’y passe mes 

disques ! »
Poppa Tempo, 49 rue Battant. Ouvert du mardi midi au samedi minuit. 

Tél. 09 84 04 11 55

ARTISTE
MAJUSCULE
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Exceptionnelle 

récompense pour 

l’Orchestre Victor 
Hugo Franche-Comté 

que ce « CHOC » 

attribué à l’album 

Muses par le magazine 

Classica qui, chaque 

mois, met en lumière le 

meilleur des parutions 

discographiques 

dans le domaine 

de la musique 

classique. À travers 

cette distinction sont 

également honorés 

le chef Jean-François 

Verdier ainsi que 

la mezzo-soprano 

Isabelle Druet.

Sur un an, les prêts de documents à la 
Médiathèque des Tilleuls ont bondi de 64 %. 
Une envolée qui va de pair avec l’inscription 
gratuite pour tous d’environ 1 000 usagers 
supplémentaires dont la moitié réside dans le 
quartier Palente-Orchamps et 40 % sont des 
enfants. Un joli succès pour cette structure 
municipale rouverte le 4 février 2016 après 
de lourds travaux de rénovation.

Encore une fois, 
Berth ne respecte 
rien, et sacrifie le bon 
goût sur l’autel de la 
violence graphique 
et de l’humour. 
Terrorisme, religion, 
guerre, justice, police, 
misère sociale… 
rien n’échappe au 
provocateur bisontin 
dans Profond, 
6e recueil de strips 
et dessins inédits ou 
publiés dans la presse 
satirique, dont Siné 
Mensuel.
Berth –  Profond 

(éditions Rouquemoute)

En dédicace samedi 8 avril, 

librairie Mine de Rien,

12 rue Bersot

CARTON PLEIN

EN PROFONDEUR

Reconnaissance
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▶ Très longtemps rangée au stade 
de projet, la Maison des Sciences 
de l’Homme et de l’Environnement 
Claude-Nicolas Ledoux a fini par 
émerger sur le site de l’Arsenal. 
Inaugurée fin février après environ 
30 mois de travaux, elle regroupe 
sur un peu plus de 3 000 m² l’ancien 
pavillon Bichat entièrement 
rénové (bureaux, salles de réunion, 

◀ Raphaël Bartolt, préfet du Doubs, Jean-
Louis Fousseret, Jacques Bahi, président de 
l’Université de Franche-Comté, Marie-Guite 
Dufay, présidente de la région Bourgogne 
Franche-Comté, et Jean-François Chanet, 
recteur de l’académie de Besançon, ont 
inauguré, ciseaux en mains, la MSHE.

EXPOS
URBI ET ORBI

▶ L’attente des uns fait le bonheur des autres. En 
clair, une partie des collections du Musée des Beaux-
Arts et d’Archéologie, fermé encore un an pour cause 
de rénovation profonde, a voyagé dans l’hexagone. 
Ainsi jusqu’en février, le Musée du Domaine 
départemental de Sceaux et le Musée des Beaux-Arts 
de Dole ont accueilli respectivement les expositions 
De Vouet à Watteau, un siècle de dessins français et  
De David à Courbet. Cette dernière expo est passée 
également par le Musée des Beaux-Arts de Rennes avant 
de terminer son Tour de France en septembre prochain 
au Musée d’art Roger-Quillot à Clermont-Ferrand. Autre 
déplacement mais beaucoup moins lointain pour Mets et 
Délices qui, jusqu’au 1er juillet, a investi le centre Mandela 
et le théâtre de l’Espace à Planoise dans le cadre du 
«  Musée hors les murs ». Au centre-ville, le musée du 
Temps a programmé plusieurs rendez-vous. Un premier 
focus baptisé Écriveurs et éditains propose un voyage dans 

LA RECHERCHE A SA MAISON

espaces de travail collectif, plate-
forme technologique, …) et un 
second bâtiment neuf abritant 
principalement une salle de 
conférence de 150 places et une halle 
d’exposition. Au printemps, une fois 
aménagé le parvis urbain Germaine 
Tillon requalifiant l’ouverture du 
site sur l’espace public, la MSHE 
offrira son visage définitif aux 

chercheurs, doctorants, techniciens 
et personnels administratifs. Celui 
d’une structure fédérant l’ensemble 
des 16 laboratoires et équipes de 
recherche en Sciences de l’homme 
et de la société de l’UFC (Université 
de Franche-Comté) et de l’UTBM 
(Université de technologie de Belfort-
Montbéliard). Co-financée à hauteur 
de 7,1 M€ par la Région (2,6 M€), 
la Ville (2 M€), l’État (1,5 €) et 
l’Université (1 €), la MSHE s’inscrit 
dans un périmètre historique 
remarquable avec la reconversion 
programmée de l’hôpital Saint-
Jacques.

le monde bisontin des lettres des XVIIIe et XIXe siècles. 
D’ici la fin avril, partagez le même salon littéraire que 
Considérant, Fourier, Victor Hugo, Nodier et Proudhon. 
Jusqu’au 5 novembre, un second focus traite lui du 
« Ciel étoilé » avec une sélection d’œuvres explorant la 
thématique nocturne. Enfin du 20 mai au 17 septembre, 
l’Italien Leonardo Ericailcane figurera en haut de l’affiche 
avec son exposition Potente di fuoco qui présente, en vis-
à-vis, ses dessins d’enfant réinterprétés 20 ans plus tard.
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• POINT FINAL !
À partir du 31 octobre prochain, en 
consultant le site https://telepoint.fr,
les conducteurs pourront être 
informés par voie dématérialisée du 
retrait ou de la recapitalisation de leur 
nombre de points sur leur permis de 
conduire. 

• VACANCES DE PÂQUES
L’Étoile Saint-Ferjeux propose 
pour les vacances de Pâques aux 
6-12 ans un séjour à Noël-Cerneux 
du dimanche 16 au samedi 22 avril. 
Au menu : grands jeux, randonnées, 
activités de création et d’expression, 
veillées…
En savoir plus : 03 81 88 29 12 ;

centres-vacances-etoile.fr

• FORMATION BAFA
L’Aroéven de l’académie de Besançon 
organise plusieurs sessions BAFA à 
Rochejean : Formation générale du 
22 au 29 avril et du 1er au 8 juillet ; 
Approfondissement du 24 au 29 avril.
Renseignements complémentaires :

03 81 88 20 72 ; 06 80 23 84 73 ;

ce.aroeven@ac-besancon.fr

• CHAPRAIS
Dimanche 21 mai de 8 h à 18 h, 
l’ASEP et l’habitat jeunes Les 
Oiseaux proposent un vide-grenier 
sur les espaces extérieurs des deux 
établissements. Buvette et petite 
restauration attendent les visiteurs.
Renseignements complémentaires :

ASEP au 03 81 80 66 83

• MONTBOUCONS
Brocanteurs ou particuliers, amateurs 
d'objets insolites, se retrouveront 
cette année encore aux Montboucons.
Les visiteurs pourront  déambuler 
dimanche 7 mai de 8 h à 18 h sur le 
parking de la rue Mantion – Temis 
sortie 56 – et se restaurer à la buvette 
tenue par les bénévoles du Comité de 
quartier des Montboucons. Attention 
nombre de places d’exposants 
limitées. 
Inscriptions et réservations :

lesmontboucons.fr dans la rubrique 

« journal »

À l’invitation de l’Unesco, Pascal Curie, conseiller 
municipal délégué au Patrimoine et au Réseau 
Vauban (photo), et Marieke Steenbergen, 
directrice du Réseau Vauban, se sont rendus 
en Italie à Sienne les 26 et 27 janvier pour une 
conférence européenne sur les villes fortifiées. 
Quels modes de gestion ? Quels nouveaux usages 
pour ces espaces publics ? Une soixantaine de 
participants, de Florence, Séville, Istanbul, 
Tallinn ou encore Dubrovnik ont croisé leurs 
regards sur ces questions.

À titre expérimental jusqu’en 
septembre, les automobilistes 

bénéficient de 15 minutes gratuites pour 
effectuer leurs courses aux Chaprais. 
Valable sur les 740 places payantes du 
quartier, cette mesure vise à simplifier 
l’accès au stationnement et à favoriser la 
fréquentation des commerces.

Comme le nombre de tonnes de déchets organiques (épluchures, 
marc de café, sachets de thé, restes de repas…) détournées chaque 
année de l’incinération grâce à l’implantation de 14 chalets de 
compostage dans la ville. Installés par le SYBERT (Syndicat mixte de 
Besançon et sa région pour le traitement des déchets) et disséminés 
dans les secteurs et zones d’habitat très denses, leur gestion est 
confiée à l’association La Régie des quartiers. Bénéficiaires d’un 
contrat d’insertion professionnelle, quatre agents dûment formés 
assurent l’accueil du public lors des périodes d’ouverture et 
supervisent toutes les opérations (contrôle qualité, température, 
humidité, brassage…) de production du compost.
Contacts : louise.rouget@sybert.fr ou régie.des.quartiers@wanadoo.fr

CONFÉRENCE EUROPÉENNE

50

15' et puis s'en vont
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Globes à la carte
Alain SAUTER

▶▶▶ « Si ça marche 
vraiment, pourquoi ne pas 

prendre quelqu’un pour m’aider », 
admet-il. En attendant, afin de séduire 

d’éventuels acheteurs, il compte beau-
coup sur le relationnel, le bouche-à-oreille 
et une exposition de ses réalisations lors 
d’un colloque (Les Rencontres de Théo Quant) 
de géographie à Besançon du 17 au 19 mai 
au Centre diocésain.

En savoir plus : globesauter.fr ; contact@

globesauter.fr ; facebook globe.sauter.

cie ; instagram @globesauter

▶ Hantise de beaucoup à l’époque du collège puis du lycée, la géographie, 
avec lui, devient comme par magie accessible et palpable. La passion qui 
anime Alain Sauter dès lors qu’il évoque « son coup de foudre, son étin-
celle » pour la fabrication de globes terrestres, savant mélange de travail 
manuel, artistique et scientifique, est communicative. Maître de confé-
rences à l’université de Paris-1 Panthéon -Sorbonne, il vit et pense 
parallèles, fuseaux, méridiens, pôles et tropiques. « Cela ne me lâche 
plus », confie cet Alsacien d’origine et Bisontin d’adoption depuis 
12 ans. Après 18 mois de recherche, de tâtonnement et d’échecs, il a 
enfin trouvé dans le secret de sa cave comment produire des globes 
parfaits et équilibrés en plâtre et toile de jute. Résultat  : des 
sphères de 20, 30 et 50 cm de diamètre qui exigent d’être mani-
pulées avec d’infinies précautions jusqu’au séchage complet. 
Ensuite, à partir de fonds de cartes libres de droits, Alain 
Sauter imprime, découpe, colle et peint à l’aquarelle 
les bandes qui habilleront ses créations. S’il subsiste 
en Angleterre et en Allemagne de très rares ate-
liers de production de globes terrestres, notre 
cartographe-géographe, en mode artisan, 
ne souffre semble-t-il d’aucune réelle 
concurrence hexagonale. De quoi 
l’inciter à passer la vitesse su-
périeure ? ▶▶▶
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L'école du code…
▶ Fondée par Azouz Manaï et Malika 
Zebbiche, l’école du numérique La 
Fabrik@web a remporté en novembre 
dernier au Sénat le Talent national 
des Cités après avoir survolé les 
étapes préliminaires (Ville et Région). 
Accompagnée par la BGE (ensemBle 
pour aGir et Entreprendre), la 
toute jeune association a posé 
ordis et logiciels libres rue Picasso 
à Planoise au sein des Fabriques 
du 10, un centre d’affaires (agence 
de communication, studio photo, 
événementiel, formation, Fablab…) 
débordant d’énergie créative. 
« Avec La Fabrik@web, nous 
cherchons à rendre les 7 - 17 ans 
acteurs du numérique et non plus 
simples consommateurs passifs. 
Comment ? En leur apprenant 
à coder de façon ludique pour 
mieux ensuite développer leurs 
propres applications, réaliser des 
jeux vidéo, concevoir et produire 
des objets 3D », explique Azouz 
Manaï, ingénieur e-learning et 
salarié. « C’est vrai, enchaîne 
Malika Zebbiche, enseignante en 
lycée professionnel et bénévole, 
les enfants apprennent à maîtriser 
les mécanismes du numérique. » 
Les adultes ne sont pas oubliés 
puisqu’une formation diplômante, 
labellisée La grande école du 
numérique sera également dispensée 
en avril - mai à La Fabrik@web à 
destination des demandeurs d'emploi, 
des débutants en informatique et des 
non diplômés.
kids.fabrikaweb.fr (formation enfants) ; 

fabrikaweb.fr (formation adultes) ;

contact@fabrikaweb.fr

Azouz  MANAÏ 
& Malika  ZEBBICHE

Rocket girl !
▶ Le Bac S, le permis de conduire, 
les déplacements lointains, les 
championnats de France et 
d’Europe cet été à Bordeaux, puis, 
si tout s’enchaîne au mieux, les 
Mondiaux juniors aux Etats-Unis 
à Rock Hill : l’agenda 2017 de 
Chloé Binétruy déborde. Limite 
cascadeuse lorsqu’elle déboule à 
près de 60 km/h sur son vélo de 
compétition signé Sunn, elle a, 
en revanche, la tête bien sur les 
épaules dès lors qu’elle descend 
de son bolide. « Le BMX exige de 
grosses qualités physiques mais 
c’est également une discipline très 
technique où la recherche de vitesse 
est permanente aussi bien dans 
les virages que sur les bosses », 
explique la vice-championne 
de France 2016 avec la Division 
Nationale du club bisontin. Alors 
que la saison démarre vraiment, 
la lycéenne de Claude-Nicolas 
Ledoux et son coach de toujours 
David Dornier attendent avec 
impatience les 3es et 4es manches 
(sur 10) de coupe de France les 
15 et 16 avril à la maison. « À cette 
occasion, le site du Rosemont va 
retrouver l’ambiance des grandes 
organisations maîtrisées comme 
en 2014 avec la coupe d’Europe, 
se félicite Stéphane Barroca, le 
président du BMX Besançon. Nous 
attendons environ 700 pilotes dont 
certainement quelques Suisses et 
Italiens. » Devant ses supporteurs 
et sur une piste qu’elle connait par 
cœur, Chloé ne visera rien moins 
que la finale élite. 

Marine
BALLET

Chloé
BINÉTRUY

Petites mains, 
grand cœur
Premier des trois portraits consacrés au

70e anniversaire du festival de musique

▶ Accueil du public, déchirage des 
billets, distribution des programmes, 
préparation des loges, réception 
des artistes… les missions confiées 
aux bénévoles, en journée ou en 
soirée, sont nombreuses et variées et 
contribuent à la bonne organisation 
de nombreuses manifestations. Le 
festival de musique de Besançon 
Franche-Comté n’échappe pas à 
la règle. Chaque année, entre 30 
et 40 personnes assurent le bon 
fonctionnement d’un rendez-vous à 
l’envergure internationale.
Marine Ballet en fait partie. Arrivée 
à Besançon il y a un an, c’est « pour 
faire des rencontres, découvrir la 
ville et ses lieux culturels que j’ai 
poussé la porte du festival ». Après 
un festif « apéro des bénévoles », 
le ton est donné. « Je pensais faire 
une belle découverte, et ça l’a été ! 
À la fois humaine, car l’équipe est 
tout simplement géniale, et musicale, 
évidemment. J’ai fait du piano, mais 
plus jazz que classique, j’allais déjà 
au concert, je connaissais Mozart 
et Bach, mais cette expérience m’a 
permis d’aller plus loin, de faire 
la différence entre les genres, de 
découvrir des usages particuliers, 
des codes différents… » Et si c’était 
à refaire ? « Si je reste à Besançon, 
sans hésitation ! »
Le festival recrute des bénévoles.

Contact : 03 81 25 02 85
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La dernière saison
Tout a commencé dans les années 
80, par la rencontre sur une péniche 
de quatre des fondateurs, réunis 
par une envie de saltimbanque et 
d’art du cirque. Dès lors, la joyeuse 
compagnie crée des spectacles 
de rues, mélange la musique, 

déjà, au théâtre, à la danse, aux 
techniques du cirque. Puis enchaîne 
les spectacles sous le fameux 
chapiteau jaune : Amour, jonglage 
et falbalas ; Spectacle de Cirque et de 
Merveilles ; Le jongleur de l’arc-en-
ciel ; No Animo Mas Anima ; Toiles ; 

Récréation ; Plic Ploc ; L’atelier du 
peintre ; Tempus fugit. Les dates 
affichent complet, en France et à 
l’étranger, confirmant s’il le fallait 
encore tout le talent des créateurs 
du « nouveau cirque ». À Casamène 
du 19 mai au 14 juin, ce sera « La 
dernière saison », le tout nouveau 
spectacle des Plume. Et le tout 
dernier, aussi…
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Le Cirque Plume
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Lancement
Premières affiches de la campagne 
lors de la remise des cartes 
d’électeurs en présence  
de la presse nationale.
© Jean-Charles Sexe

Page Ville de Besançon

Réactions
Suite à la parution du site, de nombreux 
retours positifs sur les réseaux sociaux.

Compte Twitter
@Solabb

Buzz
Passage de la Ville de Besançon 

pour la campagne 
France 3 Bourgogne /Franche-Comté,  

France 3 national, M6, C8...

Vu à la télé

Relais 
Nombreux articles dans la presse nationale  
saluant l’originalité de la campagne
L’Est Républicain,  Le Républicain lorrain, France Bleu Besançon,  

France Bleu Drôme Ardèche, France Bleu Nord, France Bleu Paris,  

Challenges, Europe 1, La Voix du Nord, L’indépendant, Brief, 20 minutes...

Dans la presse

À peine lancée,  
notre campagne  
de communication pour 
recruter des assesseurs  
a fait le buzz dans  
les medias des quatre coins 
de la France saluant ainsi 
la créativité bisontine.
Retrouvez l'ensemble  
de ces relais médias sur
rechercheassesseur.fr

Nous cherchons toujours des assesseurs, inscrivez-vous sur : elections@besancon.fr
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Transport collectif
en site propre
État des lieux
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3

Avenue de l'Observatoire

Léo Lagrange

Avenue

Témis
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Léo Lagrange

Gare
SNCF

Avenue de la Paix

▶ D’une longueur totale de 4,5 km dont une bonne moitié 
en site propre, la liaison bus entre la Viotte et Temis via 
le campus de la Bouloie est promise à entrer en service 
à la fin de l’été 2017. Plus sûre pour les piétons et les 
cyclistes, plus fluide pour les automobilistes, conçue 
pour donner la priorité aux transports en commun et 
élargie, la place du maréchal Leclerc (photo 1) avec ses 
80 000 véhicules/jour en semaine offrira alors un nouveau 
visage après création d’espaces verts, plantation d’arbres 
et augmentation de la surface végétalisée en particulier 
grâce à la réalisation d’un vaste îlot central.

Dans le sens gare – Temis, piétons, deux-roues, automo-
bilistes et bus de la ligne 3+ emprunteront ensuite la rue 
Voirin (photo 2) puis l’avenue du 60e R.I. (murs de sou-
tènement de 200 m, bordures) avant de s’engager (photo 
3) sur l’avenue Léo-Lagrange (terrassements, réseaux, 
élargissement…) une fois franchi le pont de la Gibelotte 
encadré par deux ronds-points. Le pont de 1932, après 
avoir été le témoin d’interventions indispensables (caté-
naires, réseaux souterrains…), sera élargi en 2018. Au 
programme : son doublement de 10 à 20 m de largeur 
avec 2 voies bus, 2 voies voitures et 2 voies piétons et 
cycles. Des travaux d’une durée estimée à 9 mois qui ne 
devraient pas perturber la circulation automobile tout 
en ralentissant temporairement celle des trains.
En bout de ligne, l’avenue de l’Observatoire et la rue 
Laplace sont déjà prêtes à accueillir le Transport col-
lectif en site propre (TCSP). Stations, quais, planta-
tions, finitions, mobiliers, trottoirs et revêtements de 
voirie, tous déjà réalisés, attendent déjà les premiers 
passagers…
 
 



Il est indispensable de se lever 3 h avant le départ 
de la course programmé à 7 h 45 afin d’avoir le 
temps de bien déjeuner et de digérer. Je rejoins le site 
des Prés-de-Vaux vers 7 h et enchaîne par un petit 
échauffement de 15 minutes environ.

Un petit déjeuner équilibré permet de mieux soutenir 
les efforts à venir. En ce qui me concerne, je prévois 
des fruits cuits ou une banane, du lait végétal qui 
favorise la digestion, des céréales pour les protéines 
végétales, un œuf pour les protéines animales et un 
jus de fruits pour les vitamines.
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TRAIL 
DES FORTS :  

LE JOUR J 
AVEC BENOÎT

À découvrir également  
en scannant le QR code  

ou en allant sur la chaîne YouTube  
de la ville.

Membre de l’ASTB (Amicale sportive territoriale 
bisontine) et employé au service Tourisme du Grand 
Besançon, Benoît Leclerc nous dévoile son emploi du 
temps agrémentés de précieux conseils pour le jour 
du Trail des Forts (48 km). 

Ma tenue se compose de chaussures et chaussettes 
adaptées et résistantes favorisant l’oxygénation 
des pieds, de vêtements respirant et d’un sac à dos 
approprié contenant eau et alimentation.

Pendant le Trail, il est important de rester lucide 
quant à la distance restant à parcourir et aux 
efforts à fournir. Quelques heures après l’arrivée, 
des étirements permettront d’éviter d’accentuer les 
éventuelles lésions musculaires liées à la course.
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BESANÇON  MAÎTRE DU JEU

Dans la capitale comtoise, comme 
ailleurs, on joue depuis la nuit 
des temps. Loisirs sportifs, jeux 
de cartes, de hasard, pour se 
détendre, apprendre ou se divertir, 
les jeux font partie intégrante de 
notre société. Un peu d’histoire…

O
n apprend dans le dictionnaire que le mot 
« jeu » est une « activité non imposée, 
à laquelle on s’adonne pour se divertir, 
en tirer plaisir ». On y découvre aussi 
que le mot vient du latin jocus, signifiant 
« plaisanterie » (et donc joke en anglais) 

ou badinage. Et qu’en latin toujours, les jeux sont désignés 
par ludi, qui a donné en français ludique et ses dérivés… 
Rien d’étonnant que l’on nous explique donc que l’activité 
ludique accompagne l’homme depuis ses premiers pas, et 
que des miniatures remontant à 10 000 avant J.-C. attestent 
de cette activité sociale.
 
« Cette volonté d’animer les longues nuits d’hiver ne 
datent probablement pas d’hier », écrit l’historien néer-
landais Johan Huizinga, qui considère que « les sociétés 
humaines sont profondément façonnées par le suspecie 
ludi, l’élément ludique. Guerre et paix, art, justice, langue , 
philosophie, tout ne serait que jeu. » Dès qu’il se sédenta-
rise, il y a plus de 10 000 ans, l’homme laisse des objets mi-
niaturisés d’outils, d’armes, des statuettes et des figurines 
représentant des animaux. Des jouets ? Rien n’est moins 
sûr.  Ce qui est sûr, c’est que le premier jeu de société nait 
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en Égypte, plus de 3 000 ans avant notre ère. Il consistait 
à déplacer des pions sur 3 rangées de 6 cases. Quelques 
siècles plus tard, vers le Ve siècle, les Perses en complexi-
fient le principe et posent les bases du jeu d’échec.

 
Les dés, apparus chez les Égyptiens et aussi en Inde vers 
3 000 avant J.-C., puis chez les Grecs et les Romains, fai-
saient eux aussi partie du paysage ludique. Beaucoup plus 
tard, c’est le jeu de cartes qui fait son apparition en 1370 
et inonde l’Europe grâce au développement de l’imprime-
rie. D’autres types de jeux apparaissent plus récemment, 
comme le Monopoly en 1930, le 1er jeu vidéo (Oxo) en 
1952 ou les premiers jeux de rôles en 1971. Et le dévelop-
pement exponentiel des jeux vidéo, sur smartphone, télé, 
consoles de salons (…) laisse présager que l’humanité n’a 
pas fini de s’amuser !
 

Décidément, les humains ont l’esprit joueur !
 
Et à Besançon, alors, on joue à quoi, et depuis quand ? 
« Le jeu a toujours existé, nous dit-on au service d’Ar-
chéologie préventive. Très régulièrement, on trouve pen-
dant les fouilles des pièces d’échec médiévales, des pions 
en verre ou en os, des jetons en céramique gallo-romains, 
dont on ne sait pas s’ils servaient pour des jeux ou pour 
des systèmes de comptage, mais aussi des boules de jeux 
(quilles ou pétanque) elles aussi médiévales, des figurines 
en terre cuite, certainement utilisées pour des rites reli-
gieux… Nous avons l’impression que c’étaient des jeux 
pour adultes plutôt que des jouets pour enfants. Par 

exemple, la découverte de trois boules et d’un cochonnet 
montre qu’au XIIIe siècle, on pratiquait déjà la pétanque 
de la même manière qu’aujourd’hui ! »
 

Et qu’en est-il en 2017 ? L’annuaire des associations en re-
cense 14 directement concernées par les jeux de cartes ou 
de société, comme Tour prends garde !, Besançon Hold’em 
poker, le Tarot club bisontin, le Cercle comtois de bridge ou 
encore le Club bisontin de scrabble. Dès qu’il fait beau, on 
joue aux échecs sur les terrasses et les places publiques, 
on joue à la pétanque, on joue au ballon, on joue à Candy 
Crush sur son téléphone et on joue aussi d’un instrument 
de musique, sans parler, les beaux jours revenant, du jeu 
de la séduction ! Bref, le jeu tient une part importante 
dans nos vies, et accompagne l’homme dans son quoti-
dien, depuis qu’il est né, puis dans les ludothèques, où 
l’on apprend en s’amusant.
 
Jeux de société… d’ailleurs que nous apprennent-ils donc 
sur la nôtre, de société ? Pour les sociologues, ils consti-
tuent un moyen de comprendre son rapport au monde et 
le monde lui-même, de mieux se connaître et de mieux 
connaître l’autre. Ils nous enseignent, à partir de règles 
préétablies qu’on s’amuse à fixer, puis à transgresser, 
que notre rapport au jeu est simplement… complexe ! 
Et, comme l’exprime Aurélien Fouillet dans sa thèse sur 
« L’esprit du jeu dans les sociétés postmodernes » (Uni-
versité Paris Descartes), « le jeu fait culture. Le jeu fait 
société ».

▶
Lot de pions et de jetons en os issus de divers 

contextes de l’Antiquité, provenant de la
fouille de la Zac Pasteur (2010-2011).

Cliché L. Jeunot/Ville de Besançon

Dame en bois découverte dans le comblement, datée 
de la fin du XIVe ou du début du XVe siècle, d’une 
citerne fouillée sur le site du Palais de Justice
 en 2001. Taille réelle. Cliché P. Haut/Inrap.

▼
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Parce qu'il s'adresse à toutes les générations et 
qu'il devrait fédérer les bisontin-e-s, j'ai souhaité 
mettre à disposition du Festival un maximum 

de lieux dans la ville » déclare Jean-louis Fousseret. Ainsi, 
la Citadelle, le Kursaal, le palais Granvelle, le Scènacle, la 
Gare d’eau ou le Campus seront investis par Ludinam. Au 
programme des jeux, bien sûr, mais pas seulement, car on 
examinera le jeu sous toutes ses coutures  : son rôle, ses 
fonctions, ses impacts culturels, sociaux, sociétaux seront au 
cœur des réflexions lors des conférences et des rencontres.
« C’est un projet fédérateur et totalement inédit, explique 
Éric Grux, l’un des cinq co-président du Club. Il regroupera 
des dizaines d’acteurs, essentiellement locaux, et de 
nombreuses associations* qui animeront toutes sortes de 
jeux  : jeux vidéo, jeux d’adresse, jeux de société, jeux de 
rôles ou bien cosplay, ce loisir qui consiste à imiter les 
personnages de mangas ou de dessins animés en endossant 
leurs costumes. »
Fins observateurs d’événements similaires développés 
presque partout en France depuis quelques années, les or-
ganisateurs attendent beaucoup de monde sur quatre jours. 
« Ce sera le plus gros festival de la région, et même l’un des 
plus importants en France, souligne Éric Grux. Il attirera un 
public de spécialistes, c’est certain, mais pas seulement. »

LUDINAM :
FAITES
VOS JEUX !

 

Après la 1ère édition du festival 
Play with Meuh, organisé par 

des étudiants en 2014, après le 
Games Party, après Besançon 

fête vos jeux, et après les soirées 
jeudis sans alcool, le Collectif 

ludique bisontin (Club) organise 
du 25 au 28 mai Ludinam, 

un grand festival ludique et 
culturel, qui se déroulera sur 

différents sites de la ville.

1
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▲ Cosplay
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MICRO-
TROTTOIR
Et vous, à
quoi vous
jouez ?
Pierre-Emmanuel
31 ans, Saint-Ferjeux
Je joue à un jeu vidéo, World of Warcraft, mais 
aussi à des jeux de rôle, comme Le loup-garou de 
Thiercelieu, ou au poker, au tarot. Je joue entre 
amis ou en famille, au Scrabble pour enfants avec 
mon neveu, par exemple, c’est une bonne façon 
de lui apprendre l’alphabet. Jouer est un plaisir, 
ça permet de créer facilement du lien. Même en 
ligne : certains joueurs sont devenus des amis. Le 
jeu apporte un lien social supplémentaire…
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LE PROGRAMME, JOUR PAR JOUR
 
Le jeudi après-midi, c’est dans le cadre exceptionnel de 
la Citadelle (1) que débutera le festival, à travers des jeux 
en lien avec les thématiques du site : jeux de construction 
et de société autour de Vauban, jeux culturels sur les ani-
maux du zoo, exposition autour de l’évocation de la Résis-
tance dans les jeux, jeux régionaux, sur Besançon et jeux 
du monde. La journée se poursuivra par des conférences 
et discussions avant la diffusion de films en rapport avec 
le monde du jeu au cinéma.
 
Vendredi, place à la réflexion ! En collaboration avec 
l’Université et la Fabrikà Sciences, créateurs, chercheurs 
et penseurs animeront des ateliers sur la création de jeux 
et des conférences sur la science et les jeux. Le tout sur le 
campus de la Bouloie (2).
Le week-end sera consacré à une grande convention au 
centre. Au Kursaal (3), où des centaines de jeux de société 
seront en accès libre, aussi des tournois et concours de 
créateurs. Le petit Kursaal (3) qui accueillera des confé-
rences tout public, un concours de cosplay et du e-sport 
(ou sport électronique). Au Scènacle  (4), ce sera Escape 
room en journée (ces jeux d’ambiance et d’énigmes) et 
jeux vidéo, de rôle et de société le soir ; dans la Cour du 
musée du Temps et la place Granvelle (5) seront réservées 
aux jeux géants ; Chamars (6) à un tournoi de Trollball 
(mélange de jeu de balle et d’escrime). Une exposition sur 
les jeux et les arts se tiendra aussi à la Galerie de l’an-
cienne Poste (7), et d’autres tournois (de cartes, de jeux 
de figurines…) auront lieu salle Battant (8) ou encore aux 
Bains-Douches  9). À noter que l’événement sera retrans-
mis en direct sur internet. collectif-ludique-bisontin.fr

 

« Nos objectifs sont simples, reprend Éric Grux. Faire pas-
ser un bon moment au public le plus large en faisant la part 
belle aux secteurs ludiques et culturels. Quels que soient 
l’âge, le sexe ou la classe sociale, lors d’une convention les 
gens se rencontrent, échangent et partagent autour d’une 
même passion et découvrent de nouvelles expériences 
ludiques. De plus, Ludinam sera adapté aux personnes en 
situation de handicap, via des animations adaptées et des 
interactions privilégiées. La relation à l’autre est primor-
diale pour nous et pour ce projet. »

TIC, TAC
Un concours pour les créateurs de jeux un peu 
particulier est organisé  à l’occasion de la première 
édition de Ludinam à Besançon, capitale horlogère. 
Le thème sera logiquement… le temps ! Il sera géré 
par un autre passionné de jeu, Martin Vidberg, 
célèbre blogueur BD du monde.fr.
Pour en savoir plus : http://ludinam.fr/concours

*Ils participent au festival
Les associations : Les Aigles Séquanes, Aliance Prod’, le 
Club de Shogi Bisontin, Cosplay Franche-Comté, Doubs 
You Play, les Écuries d’Augias, l’Incontrôlable Compagnie, 
la Ligue des Stratèges, les Ludonautes Bisontins, Pixel Bi-
sontin, le Playmeuh, les Rêveurs de Vesontio.
Les entreprises : Bibdiboule, Culture Jeux, E-bar, Fug 
Game, les Jeux de la Comté, Lucky Bar, Square Shop, etc.
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Il est déjà loin, le temps où le E-bar s’attaquait au 
E-sport (sport électronique), armé de seulement 
deux ordinateurs. Et pourtant c’était il y a trois 

ans seulement. Aujourd’hui, avec dix PC, deux PS4, 
une Wii U, un écran géant et d'autres partout dans 
les salles, l’établissement est devenu le passage obligé 
des « gamers » bisontins, mais pas que, comme le 
reconnait le patron des lieux, Romain Perroux : « Le jeu 
vidéo s’est démocratisé, et n’est plus réservé aux seuls 
geeks ! Bien sûr, nous sommes loin des États-Unis, de 
l’Allemagne ou de la Corée. Là-bas, le jeu est dans les 
mœurs, avec des professionnels, de vrais athlètes ! En 
France, nous sommes encore un peu à la traîne… »

Attention à ne pas confondre le lieu avec un cybercafé, 
ici on vient pour jouer avant tout. « On y pratique 
principalement des jeux de stratégie en temps réel, 
comme League of Legends, qui est le jeu d’échecs des 
temps modernes, ou Hearthstone, poursuit Romain. 
Les joueurs viennent pour avoir un meilleur matériel 
et pour jouer avec leurs potes. » Nous comptons sur 
les jeux de cartes, les fléchettes et le babyfoot, bref des 
jeux beaucoup plus traditionnels, pour affirmer cette 
convivialité. « Nous sommes suivis par 2 400 personnes 
aujourd’hui sur Facebook, c’est pas mal, mais nous 
comptons sur le festival, pour lequel nous organisons 
un événement, pour nous faire connaitre davantage. »
37 avenue Fontaine Argent

 

Un lieu, des jeux : 
E-BAR

▲ On joue en ligne.

 
MICRO-
TROTTOIR
Et vous, à
quoi vous
jouez ?

Coraline
20 ans, centre-ville
Je suis animatrice périscolaire, et avec les enfants 
nous créons des jeux de société et de plateaux 
(Jeu de l’oie, Monopoly…). Ce sont des outils 
importants pour leur faire découvrir le respect 
des règles, et ça leur servira « dans la vraie vie ». 
Et à titre perso, je joue au Solitaire, à des jeux 
de cartes… pour la détente en dehors de mes 
révisions aux concours !
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MICKEY,
FUTUR PRO
 

À 27 ans, Jérémy, ou plutôt « Ebar 
Mickey », joue depuis toujours, et, de 
l’avis de tous, fait partie de l’élite du 
e-sport. À 12 ans, il était déjà l’un des 
meilleurs, malheureusement « à une 
époque où cette discipline n’était pas 
reconnue, il n’y avait pas d’argent en 
jeu, ou alors juste de quoi rembourser 
les déplacements ». De discipline, 
parlons-en, car le jeune homme 
s’astreint à un entraînement régulier, 
digne des plus grands sportifs. « Il 
m’arrive de jouer jusqu’à 16 heures 
par jour, mais en moyenne c’est plutôt 5 heures, dit-il. 
Et comme les tournois amènent beaucoup de stress, de 
fatigue, il faut aussi être en forme physique, faire du 
sport, surveiller son alimentation, bien dormir pour 
tenir la distance. » L’année dernière, sa préparation 
lui a permis de finir 2e d’un tournoi international. 
À la clef, 1 500 € en poche et la reconnaissance des 

LE POINT DE VUE 
DU SOCIOLOGUE 
BORIS URBAS
 

Bisontin d’origine, Boris Urbas est aujourd’hui rattaché 
au labo Sciences Philosophie Humanités, à l’Université 
Bordeaux-Montaigne. Pendant le festival Ludinam, il ani-
mera un atelier de vulgarisation et une conférence sur le 
« rétro-gaming », ces jeux vidéo des années 80, considé-
rés comme anciens et qui « font à présent partie de notre 
culture, de notre patrimoine ». L’universitaire s’est avant 
tout intéressé aux pratiques des youtubeurs qui vouent 
un culte à ces jeux anciens, développés dans les années 
70. « Le rétro-gaming est très vite devenu une mode, dont 
l’industrie en a fait un commerce, pour lequel il existe 
désormais des expositions, des livres… Mais pour ces pas-
sionnés que j’ai rencontrés, il est d’abord question de la 
célébration d’un patrimoine à la marge des institutions 
avec des moyens ordinaires. Bien sûr il est question de 
nostalgie pour ces vidéastes, qui ont la quarantaine, et qui 
partagent leur nostalgie, tout en ayant un regard critique 
sur la production actuelle. Ils démontrent qu’on joue diffé-
remment aujourd’hui, loin du cliché des joueurs isolés et 
enfermés dans leur chambre. Non, ils partagent une même 
intensité du partage, et une façon de rendre publique leurs 
passions de manière très créative. »

pros. « Cela m’a permis de faire mon entrée dans le 
milieu, et aujourd’hui je m’entraîne pour passer pro. 
Je me laisse un an pour y parvenir, car comme au foot, 
les carrières sont courtes. » Alors au programme, 
footing et jeu, jeu et encore du jeu, car comme le dit 
l’adage anglo-saxon, « practice makes perfect (c’est en 
forgeant que l’on devient forgeron) » !

▲ Lucky bar, le rendez-vous des joueurs heureux.
5 quai de Strasbourg



Rendez-vous sur www.ca-franchecomte.fr

SOLUTIONS PREMIER ACHAT
De la recherche de votre bien, à son fi nancement, en passant par la protection

 de votre domicile ou encore un accompagnement sur mesure tout au long de votre projet : 
nous avons toutes les clés et l’expertise indispensables pour vous aider à concrétiser votre rêve. 

En 2016, le Crédit Agricole Franche-Comté a notamment réalisé 41.8 %* 
des demandes de Prêt à Taux Zéro. 

VOUS
RÈVEZ
DE

ENFIN
DEVENIR

PROPRIÉTAIRE ?

* Données arrêtées à fi n septembre 2016, issues des sources internes du Crédit Agricole Franche-Comté (nombre de Prêts à Taux Zéro réalisés via le Crédit Agricole Franche-Comté/nombre de Prêts à Taux Zéro réalisés à l’échelle régionale). 

03/2017 – Crédit photo : istockphoto. Caisse Régionale de Crédit Agricole Mutuel de Franche-Comté - Siège social : 11, avenue Elisée Cusenier 25084 Besançon Cedex 9 - Société coopérative à capital et personnel variables agréée en tant qu’établissement 
de crédit - 384 899 399 RCS Besançon - Société de courtage d’assurances immatriculée au Registre des Intermédiaires en Assurances sous le n° ORIAS 07 024 000 - 

En 2016,

4 Prêts à Taux 

Zéro sur 10 

fi nancés par 

le Crédit Agricole 

Franche-Comté !
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ACCOMPAGNEMENT
À LA PARENTALITÉ

▶ Avec ou sans poussette, les parents 
ne font généralement que se croi-
ser en venant déposer leur enfant 
le matin à la crèche. D’où l’idée de 
les inviter à se poser quelques ins-
tants autour d’un café-gâteau pour 
leur offrir la possibilité d’échanger 
entre eux et avec le personnel (23 
agents dont plusieurs temps par-
tiels pour 81  enfants inscrits par 
exemple à Saint-Ferjeux). Initiés par 
Rosa Rebrab, conseillère municipale 
déléguée à la Petite Enfance, ces ren-
dez-vous informels au sein même de 
l’établissement permettent d’aborder 
librement de nombreux sujets comme 

l’accueil, l’encadrement, les critères 
d’attribution des places, la fermeture 
estivale… L’occasion pour l’élue, très 
à l’aise dans son rôle, d’apporter les 
explications souhaitées, de rassurer 
et de faire remonter les observations 
pour affiner l’offre municipale de ser-
vice. « Notre volonté est d’organiser 
quatre « Cafés des parents » par an 
dans chacune des 14 crèches de la 
ville, précise-t-elle. Un espace de ren-
contre et de partage qui s’inscrit dans 
un processus affirmé d’accompagne-
ment à la parentalité au sein des EAJE 
(Établissement d’accueil du jeune 
enfant) et de certaines écoles mater-

nelles ». Ardente défenseure de la 
fraternité républicaine, Rosa Rebrab 
s’appuie sur quatre axes pour réduire 
au maximum les clivages entre les en-
vironnements familiaux et scolaires : 
le «  Café des parents » (évoqué ci-
contre), les Ateliers à médiation artis-
tique (musique, cuisine, art plastique), 
les Ateliers structurés (sommeil, 
écrans, séparation…) avec l’apport 
d’un professionnel et les Sorties cultu-
relles de quartier (ludothèque, média-
thèque, MJC…). Autant de dispositifs 
qui visent à mobiliser les familles et 
leur permettre de tisser des liens sy-
nonymes de reconnaissance sociale.

Espaces cocons où sont gardés les plus petits, les crèches 
peuvent également être le théâtre de parenthèses 
privilégiées parents-enfants. « Il est important 
d’encourager les familles à partager des moments 
ludiques avec leurs petits car l’équilibre passe aussi 

par-là », rappelle Rosa Rebrab, élue et 
médecin de profession. Ainsi, la crèche 
de la Grette propose depuis la dernière 
rentrée, chaque mardi matin, un atelier 
musique encadré par une éducatrice 
«  jeunes enfants », en présence des 
parents. Au menu  : percussions pour les 
petits et plaisir partagé pour les adultes. 
Autre média proposé cette fois par la 
crèche de la Vieille-Monnaie, la lecture 
permet un temps de calme, de complicité 
et de détente, plusieurs fois dans l’année.
Des intervenants extérieurs sont eux 
aussi conviés par les structures à 

travailler avec les plus jeunes. Des étudiants de l’ISBA 
(Institut supérieur des Beaux-Arts) ont ainsi familiarisé 
fin 2016 durant cinq semaines et dans trois crèches, les 
enfants avec leurs techniques créatives et plastiques. Une 
opération à succès qui sera renouvelée cette année.

MUSIQUE, LECTURE ET THÉÂTRE

▲ Conseillère municipale déléguée, Rosa Rebrab aime à se retrouver au milieu des parents.
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DISCRIMINATION

LA LUTTE
CONTINUE

DEUX INFORMATIONS 
POUR ARTISTES

 
▶ Le CRIJ (Centre régional info jeunesse) et le PIJ 
(Point info jeunesse) de Planoise proposent deux 
actions d’information avec Culture Action en 
direction de toutes les personnes engagées dans 
une pratique artistique afin de les informer sur les 
catégories d’artistes, les statuts (auteurs, interprètes, 
amateurs, professionnels…), les droits d’auteurs et 
les rémunérations.
Rendez-vous à 14 h mercredi 17 mai au PIJ de Planoise et 

mercredi 24 mai au CRIJ.

CRIJ – 27 rue de la République. Tél. 03 81 21 16 16.

PIJ Planoise - 13 avenue de l’Ile-de-France. Tél. 03 81 41 56 58

 
▶ Depuis plus de dix ans, la mission 
Lutte contre les discriminations et 
aux droits des femmes  est à la dispo-
sition du public, avec un axe majeur : 
la proximité. Ce service municipal 
accompagne et reçoit gratuitement 
toute personne, française ou étran-
gère, qui rencontre une situation 
potentiellement discriminante. «  Le 
champ est vaste souligne Didier 
Roulin, chargé de mission à la Ville. 
Vingt-trois critères entrent en ligne 
de compte comme le sexe, l’origine, le 
handicap, l’âge, la grossesse, l’état de 
santé, la situation de famille… ». Mis-
sionné pour apprécier si la situation 
vécue par le plaignant est discrimi-
nante ou pas, Didier Roulin enquête. 
« Si par exemple, un jeune s’est vu 
refuser l’entrée en boîte de nuit en 
raison d’après lui, de sa couleur de 

peau, je contacte aussi l’autre partie 
afin d’avoir les deux versions. » Si la 
requête est jugée valide, la personne 
est alors orientée vers Jean-Claude 
Lassout, le Défenseur des droits, au-
torité constitutionnelle indépendante, 

qui précise : « Je peux intervenir pour 
la personne lésée en l’aidant à monter 
un dossier et en le dirigeant vers les 
bons services administratifs. »
Mission lutte contre les discriminations.

Tél. 03 81 87 84 77 et didier.roulin@besancon.fr

URBANISME

CONCOURS
EUROPAN

 

▶ Imaginer un projet d’architecture et d’urbanisme 
dans différentes villes, dont Besançon, tel est le thème 
du 14e  concours européen d’idées ouvert aux jeunes 
professionnels (architectes, urbanistes, paysagistes) 
de moins de 40 ans. Dans la capitale comtoise, avec 
le soutien de la Direction municipale de l’Urbanisme, 
les équipes sélectionnées travailleront sur le site de la 
Bouloie.
En savoir plus : europanfrance.org

▲ Didier Roulin (à gauche), chargé de mission, 
et Gérard Van Helle, conseiller municipal 
délégué, travaillent de concert à la lutte 
contre les discriminations.
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▶ Après le Vietnam, l’Italie, l’Écosse, cette année, le 
Maroc  : la Foire comtoise continue de jouer les aventu-
rières avec un plaisir partagé par Didier Sikkink, patron 
des lieux, et toute son équipe. À peine digérées la panse 
de brebis farcie et le haddock que déjà les senteurs enso-
leillées du tajine, de la pastilla, de l’harira et du couscous 
viennent chatouiller les narines des futurs visiteurs. Com-
bien seront-ils du samedi 20 au dimanche 28 mai à fran-
chir les portes du parc des expositions et des congrès ? On 
espère bien évidemment avec l’indispensable complicité 
de la météo que le record de 150 288 entrées en 2015 (avec 
un jour d’ouverture en plus) sera battu. Festive, populaire, 
traditionnelle et gastronomique : voilà les quatre adjectifs 
qui définissent le mieux cette manifestation, la 91e du nom.

Le chant des dunes

En plus de la fête foraine, du village d’artisans dans un 
décor des mille et une nuits, des concours agricoles, du 
Car à Pattes (mini ferme pédagogique itinérante et des 
600 exposants professionnels (meubles, habitat, restau-
ration, jardin, produits du terroir…) attendus, des invités 
(artistes, journalistes, présentateurs…) donneront chaque 
jour à l’événement une touche people particulièrement 
prisée des plus jeunes. Leurs aînés, eux, apprécieront sans 
doute davantage le spectacle Marablanca, le chant des 
dunes. En provenance directe du Maroc, danseurs, chan-
teurs et musiciens feront souffler durant une semaine et 
31 représentations un vent de poésie berbère à apprécier 
sans modération.
Davantage d’infos (horaires, tarifs, transports, rendez-vous…)

sur foire-comtoise.fr et page event Facebook officielle.

SANTÉ  VACCINEZ-VOUS !
 
▶ Créée en 2005 par l’Organisation Mondiale de la Santé, la Semaine 
européenne de la vaccination se déroulera dans près de 200 pays 
dans le monde dont la France. Cette 11e Semaine s’inscrit dans la 
continuité des précédentes avec pour thème mobilisateur : les 
vaccinations au fil des âges et de la vie. C’est  l’occasion de faire 
connaître le calendrier des vaccinations et pour chacun de faire le 
point sur ses vaccins avec son médecin, son pharmacien, sa sage-
femme… La vaccination, meilleure des protections contre certaines 
maladies infectieuses, a permis d’éradiquer la variole et 80 % de 
la population mondiale vit désormais dans des régions certifiées 
exemptes de poliomyélite (source OMS septembre 2016). Il est donc 
important de se faire vacciner et de mettre à jour ses vaccinations.
Du 23 au 29 avril, la Semaine européenne offre l’occasion de rappeler 
qu’un Centre de vaccination gratuit est mis à disposition des enfants 
à partir de 6 ans et des adultes. Pensez à vous inscrire…
Direction Hygiène-Santé - Centre de Vaccination - 15 rue Mégevand.

Tél. 03 81 87 80 90. Séances de vaccinations : lundi de 16 h 30 à 18 h 30 et mercredi

de 9 h à 12 h. http://inpes.santepubliquefrance.fr/semaine-vaccination/

FOIRE COMTOISE

 Le Maroc
à l’honneur

CNI : LA NOUVELLE DONNE
 
▶ Depuis la fin mars, le mode de déli-
vrance des cartes nationales d’identité 
(CNI) a changé. Désormais celles-ci ne 
pourront plus être délivrées dans les 
35 500 mairies de France mais seulement 
dans l’une des 2 200 (Saône, Saint-Vit, 
Marchaux, École-Valentin et Besançon 
dans l’Agglo) équipées d’un disposi-
tif de recueil des empreintes digitales, 
obligatoire pour certifier le titre. Afin 
de gagner du temps d’attente aux gui-
chets, il est conseillé aux demandeurs 
de pré-enregistrer leur dossier sur in-
ternet après avoir ouvert un compte sur 
le site de l’ANTS (Agence nationale des 
titres sécurisés). Précision importante : 
un passage en mairie équipée est indis-
pensable pour la prise des empreintes et 
le dépôt des pièces justificatives.
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Première boutique pour Lina Poilbois et Vincent 
Bistac qui proposent des objets connectés et 
innovants pour tous les âges et tous les budgets. 
Du plus insolite (la corde à sauter qui donne le 
nombre de tours !) au plus pointu (enceintes haut 
de gamme Naim), les objets connectés ont envahi 
tous les domaines (quotidien, bien-être, audio, sport, 
vêtements, enfants, loisirs, santé…) et on les trouve 
chez e-noveo. Bonus : le matériel que l’on peut tester 
lors de soirées thématiques. La prochaine aura lieu fin 
avril sur le son. Les startups y trouveront également 
un espace réservé et des conseils en développement. 
Bienvenu dans le futur immédiat !
e-noveo, 17 rue des Granges. Ouvert du lundi au samedi de 10 h à

19 h. Tél. 09 54 26 39 42. e-noveo.com – Facebook – Twitter

NOUVEAU COMMERCE
e-noveo

 

BUDGET 2017 : 
OFFENSIF ET 
AMBITIEUX
▶ Au service du territoire et des habitants, le Budget 
principal (185,9 M€) entend être en mesure de répondre 
aux enjeux majeurs à venir. Malgré la baisse pour la 4e 
année consécutive des dotations de l’État (- 1,7 M€ en 2017), 
pas question d’offrir aux Bisontins une vision au rabais 
de l’avenir de leur ville. Comment ? Tout simplement 
en s’appuyant sur une situation financière saine et 
préservée. Ensuite en restant fidèle aux convictions et 
valeurs qui sous-tendent l’action municipale autour de 
quatre priorités : l’éducation et la jeunesse ; la sécurité et 
la tranquillité publique ; la politique sociale ; la politique 
de la ville. Enfin le maintien d’un niveau d’investissement 
dynamique (32 M€ répartis en 12,6 M€ de tranches 
annuelles dont 1,1 M€ spécialement consacré aux petits 
travaux de proximité, et 19,4 M€ de grands projets) 
va permettre d’intervenir sur deux axes majeurs : les 
actions de proximité et de qualité de la vie d’un côté, 
le rayonnement et l’attractivité de l’autre. Offensif et 
ambitieux, le Budget principal a été d’autant plus ardu à 
élaborer qu’il a fallu prendre en compte la stabilité des 
taux communaux de fiscalité directe. « Depuis 2009 pour 
la taxe d’habitation et 2011 pour la taxe foncière, ils n’ont 
pas été augmentés, se félicite Jean-Louis Fousseret. Et cela 
ne changera pas en 2017 ! »

Rénovation
école Dürer :

5 M€
sur 3 ans dont

1,7 M€
en 2017

 

Budget principal :

185,9 M€

Investissement : 

32 M€

Enveloppe
pour travaux
de proximité :

1,1 M€
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Halte à l’arrogance et au mépris, 
nous sommes élus pour participer 
à des débats de fond !
Peut-on encore débattre au Conseil 
municipal de Besançon ? Entendez : 
peut-on encore confronter des opinions 

contradictoires (c'est le principe même du pluralisme 
démocratique) sans caricaturer, invectiver le 
contradicteur ? Cette interrogation pèse de plus en 
plus lourdement lors de chaque séance.
Le débat républicain se nourrit de la confrontation 
des points de vue ; s’il est souvent vif et passionné, 
il y a toutefois des sujets qui devraient appeler 
plus de sérénité, plus de dialogue : l’urbanisme, 
la sécurité, l’économie, la fiscalité, les transports, 
le stationnement, le scolaire, le logement sont de 
ceux-là, tellement ils devraient dépasser les intérêts 
partisans évalués à court terme.
Les projets doivent se préparer, se discuter. Ils 
doivent s’intégrer dans une vision globale pour 
notre ville. La majorité a trop souvent l’habitude 
de faire croire qu’elle fait de la concertation, alors 
qu’il ne s’agit que d’information sur des dossiers 
déjà bouclés. Derrière l'image policée et souriante 
qu'offre Monsieur Fousseret, notamment dans le 
journal municipal, se profile une autre réalité qui 
conjugue mépris et attitude partisane face à tous 
ceux qui ne partagent pas ses points de vue. Ce qui 
devient de plus en plus préoccupant dans l’attitude 
du Maire de Besançon c’est qu’elle est de moins 
en moins républicaine au sens noble de ce terme. 
Condescendante, hautaine et méprisante, elle n’a 
plus aucune retenue pour refuser le débat d’idées. 
Les propos ont franchi une étape supplémentaire 
dans l’exagération. L’outrance, dénuée de tout 
respect, de tout argument, de toute retenue, de toute 
humilité sert-elle de cache à un manque de hauteur 
dans les analyses et surtout dans les solutions ?
La suffisance du Maire ne le rend-t-elle pas aveugle 
et sourd à un point qui confère au déni quant à la 
situation de notre ville ? Besançon n’est plus une 
ville sûre et c’est une ville qui s’appauvrit. 
Force est de constater que Monsieur Fousseret ne 
sait pas, pour ne pas dire ne veut pas, créer les 
conditions d’un débat apaisé au sein du Conseil 
municipal. À chaque séance, ses propos sont 
emprunts d’une outrance de mauvais aloi.
Cette manière de procéder a de quoi inquiéter les 
vrais républicains, car faire de la politique nécessite 
une grandeur d’esprit, de l’écoute, du respect.
Dans une période de repli sur soi, il est nécessaire 
de montrer que nous sommes capables de faire 
ensemble, que nous sommes plus forts ensemble 
pour répondre aux préoccupations de nos 
concitoyens. Besançon doit être la ville du faire-
ensemble pour ne pas simplement vivre côte à côte, 
mais pour créer du commun.
Jacques GROSPERRIN   Conseiller municipal 
Les Républicains et Société civile, Sénateur du Doubs
03 81 61 51 15
les-republicains-societe-civile.groupe@besancon.fr

Politique d’urbanisme et mixité sociale
La mixité sociale ne se décrète pas. Malgré des rénovations, des 
reconstructions mobilisant d’importants moyens financiers de 
la ville, des quartiers comme Planoise ou Clairs-Soleils ont du 
mal à attirer toutes les catégories de population.
Le niveau de vie moyen, le taux de chômage important, en 

particulier de la jeunesse, la difficulté des commerces, en témoignent.
Des expériences sont menées ou sont en cours de projet sur la ville : éco-
quartiers, habitat participatif … qui prônent la mixité sociale, la mixité 
intergénérationnelle.
Il convient de conditionner l‘obtention des aides aux futurs acquéreurs à 
leurs ressources et patrimoine et d’instituer des clauses en cas de revente 
rapide du bien, par souci d’équité.
Odile FAIVRE-PETITJEAN   Conseillère municipale MoDem
03 81 87 82 87 –  modem.groupe@besancon.fr

GROUPE LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

GROUPE MODEM

GROUPE UDI

Tour de passe passe 
Apres le revenu universel de B.Hamon (un feu de paille), 
E. Macron veut dispenser 80 % des Français de taxe 
d’habitation. Ce revenu indispensable pour les communes 
représente à Besançon 39,2 M€ soit 49 % des impôts locaux 
perçus par la Ville (total de 79,5 M€).

Il faut savoir que 50 % des Bisontins sont déjà exonérés de cette taxe ; et 
passer de 50 à 80 % amputerait les finances de la ville de 24 M€ ( 1/3 de ses 
recettes fiscales). 
Besançon serait alors en faillite…
Alors, l’ex-ministre des Finances de F. Hollande nous explique que 
l’État compensera cette perte de recettes. Comment cet État surendetté  
financera-t-il cette dotation de compensation ? E. Macron annonce qu’il 
augmentera la CSG de 1,07 %.
Résultat connexe : demain, les Bisontins qui paieront la CSG seront plus 
nombreux  que ceux qui payent  aujourd'hui une taxe d’habitation…
Transfert en trompe l’œil et tour de passe passe grossier dont personne 
ne sera dupe.
Philippe GONON   Conseiller municipal UDI
03 81 87 82 87 – udi.groupe@besancon.fr

Besançon, capitale de la biodiversité ? 
Depuis des années, la majorité municipale tente de nous 
convaincre, à grand renfort de com’, que notre ville serait un 
modèle d’exemplarité en matière de biodiversité. 
Le 19 février 2017 marque la fin de ce mythe. Sur ordre des 

services d’hygiène de la Ville de Besançon, deux lieutenants de louveterie 
ont en effet sauvagement abattu un ragondin, baptisé « Bouloute », en 
plein parc Micaud, sous le regard médusé des passants. 
Au Front National, nous refusons la mise à mort d’un animal que nous 
aurions simplement pu déplacer ; et ce alors même que notre ville 
s’apprête à accueillir l’agence régionale pour la biodiversité. 
Les mesquineries provoquées par cette proposition lors du dernier conseil 
démontrent, une nouvelle fois, que le FN est le seul parti ami des animaux. 
Julien ACARD   Conseiller municipal FN 
front _ national@besancon.fr

GROUPE FRONT NATIONAL

G
R

O
U

P
E

S
 D

E
L'

O
P

P
O

S
IT

IO
N



N
o
 4

11
 a

vr
il

/m
a

i 2
0

17

31

GROUPE SOCIALISTE ET
SOCIÉTÉ CIVILE RÉPUBLICAINE

Et maintenant c'est au tour  
de Besançon de voir fermer  
ses services publics 
Sur le site de la chaufferie urbaine 
qui alimente Planoise et les Hauts 
de Chazal, la Ville vient d’accorder 

à une société privée le droit d’implanter une 
cogénération. C’est une première malheureuse 
pour la Ville qui laisse des intérêts privés investir 
à sa place. Sur le même site dans les années 90 
c’est la Ville qui avait porté un tel investissement, 
permettant aux usagers de récupérer tous les 
bénéfices d’une telle opération. Aujourd’hui, c’est 
la société privée qui va en tirer profit. De plus, 
on peut fortement s’interroger après la COP 21, 
sur l’implantation de cette nouvelle installation, 
forte consommatrice de gaz, qui va faire baisser 
le pourcentage d’énergies renouvelables sur le 
réseau. C’est un choix en contradiction avec 
notre plan climat énergie voté il y a seulement 
quelques mois. Les élu-e-s communistes Front de 
Gauche se sont opposés à ce projet socialement et 
écologiquement néfaste.
Christophe LIME   Adjoint au Maire
délégué à l'Eau et Assainissement
Groupe des élu-e-s PCF - Front de Gauche 
communiste.groupe@besancon.fr

GROUPE COMMUNISTE
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Un PLUi pour un plus 
au quotidien !
Vie à la ville ou à la campagne, c'est 
ce que le Plan Local d'Urbanisme de 
l'Intercommunalité devrait améliorer 
avec et pour les habitants des bassins 

de vie du Grand Besançon d'aujourd'hui et de 
demain.
Penser un tel plan d’aménagement, c’est repenser 
nos liens de solidarités, la synergie entre les pôles 
urbains, la ville et la campagne, la liaison lieu de 
vie et de travail, réinventer les modes de vie de 
toutes les générations et de toutes les cultures... 
C'est pouvoir se déplacer autrement, produire des 
énergies sur place, démultiplier les aires de loisir, 
faciliter la biodiversité, revoir le tissu de l'habitat 
et des services.
Dans le Grand Besançon, l'urbanisme doit 
permettre de mieux respirer, se former, travailler, 
manger, se balader... Tout se mêle dans une ville 
durable : la nature, la technologie, l'esthétique et 
le fonctionnel. EELV s’attachera à proposer des 
aménagements durables sur ce nouveau territoire.
Anne VIGNOT   Adjointe au Maire déléguée 
à la Transition énergétique, l’Environnement, 
le Développement durable et le Cadre de vie.
03 81 61 52 30 – les-verts.groupe@besancon.fr

GROUPE
EUROPE ÉCOLOGIE LES VERTS

Contrat de Ville : une « mobilisation générale »  
avec et au service des habitants
Le contrat de ville est un dispositif qui permet d’organiser 
une sorte de « mobilisation générale » d’un grand nombre 
de partenaires publics (collectivités locales, services de l’État, 
bailleurs sociaux, Pôle emploi, CAF, Chambre de commerce...)  

à destination des « quartiers prioritaires » de la politique de la ville.
Rappelons qu’à Besançon cela concerne Planoise, la Grette, Palente-
Orchamps, Montrapon et Clairs Soleils qui ont été choisis par l’État. Le 
Grand Besançon a par ailleurs fait le choix d’y ajouter d’autres quartiers, 
comme par exemple l’Amitié, Battant, les Vareilles, Viotte, Pelouse, 
Schlumberger, Pesty, Hauts de Saint-Claude et un quartier hors Besançon : 
Curie-Pasteur à Novillars.
Le contrat de ville repose sur 3 axes de travail principaux : la tranquillité 
publique des quartiers, le soutien à la jeunesse et aux familles, et le 
renforcement de l’attractivité des quartiers. Il s’agit de s’appuyer sur les 
atouts des quartiers, pour non seulement améliorer leur image, mais aussi 
en faire des territoires d’excellence. Pour répondre à ces objectifs, chaque 
action met concrètement en œuvre les valeurs de la République, et contribue 
aussi à lutter contre toutes les formes de discrimination. Initialement signé 
le 21 février 2015, ce contrat unique intègre les dimensions urbaines (actions 
sur le bâti et les espaces publics) et le développement local au sein d’un seul 
projet cohérent. Ce nouveau contrat donne une place très importante à la 
participation des habitants, qui se traduit notamment par la mise en place 
des « Conseils citoyens », et par de nombreuses réunions publiques au plus 
proche de chacun. N’hésitez pas à venir à notre rencontre ! Les Conseils 
citoyens accompagnent de très près toutes les étapes du Contrat de ville, de 
sa conception à sa mise en œuvre, jusqu’à son évaluation.
Illustration des actions du Contrat de ville : un fort soutien aux associations. 
Un appel à projets est lancé chaque année, permettant à toute association 
de proposer des initiatives qui s’inscrivent dans les axes de travail que nous 
venons d’évoquer. Chaque projet est alors évalué et ceux qui répondent le 
mieux aux objectifs du Contrat de ville bénéficient d’un accompagnement 
et d’un soutien financier pour être menés à bien.
En 2016, l’ensemble des partenaires du Contrat de Ville a accompagné 201 
projets à hauteur de 2,64 millions d'euros (dont 892 000 € Ville, 735 000 € 
CAGB et 40 000 € CCAS). Ces soutiens sont évidemment à replacer dans un 
ensemble bien plus large d’interventions permises par le Contrat de ville. 
Loin d’être exhaustive, je peux citer la mise en place du projet « tranquillité 
résidentielle » qui depuis juillet 2016 permet une veille préventive pour 
assurer la sérénité des habitants en lien très étroit avec les bailleurs sociaux. 
On peut également citer la mise en place en mars 2016 de L’Access Code 
School, une école qui propose à tous les jeunes, quel que soit leur parcours 
scolaire, l'accès le plus direct au milieu professionnel de l'informatique et 
du numérique. On peut aussi évoquer l’ouverture au grand public d’un  
« Fab-Lab » (lieu partagé de créations) il y a quelques semaines mais aussi 
un centre d’affaires destiné à l’accompagnement des jeunes entrepreneurs 
dans la réalisation de leur projet. Bien sûr, tout ne passe pas par des 
infrastructures et le Contrat de Ville permet aussi « d’investir dans 
l’humain » par un accompagnement renforcé des demandeurs d’emploi, la 
facilitation des stages en entreprises, et d’autres actions concrètes de ce 
type rendues possibles par des conventions signées avec des entreprises 
exemplaires par leur engagement.
Les exemples seraient nombreux, mais ce qu’il me semblait important de 
redire aux Bisontins, c’est que l’ensemble des élu-es tant de la Ville de 
Besançon que de l’Agglomération du Grand Besançon se mobilisent en 
coordination étroite avec un grand nombre de partenaires autour d’un 
outil, le Contrat de Ville. Il s’agit d’une méthode et d’une concentration 
des efforts qui permet d’atteindre un objectif commun : des améliorations 
concrètes qui bénéficient à tous !
Karima ROCHDI   Conseillère municipale déléguée au Contrat de Ville
03 81 61 50 34 – socialiste.groupe@besancon.fr
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▶ Pour cette dernière année du projet artistique À géométrie variable, l'artiste 
Eltono intervient dans les écoles de la Grette et de la Butte en faisant découvrir 
aux élèves sa pratique artistique dans l'espace public. À l'occasion de chacune de 
leurs rencontres, les élèves font ainsi l'expérience de la création de différentes 
œuvres dans (et avec) la ville : peintures murales, déambulations aléatoires, 
collage, exercice d'animation synchronisée, etc.
À géométrie variable est un projet porté par l'association Juste Ici dans le cadre 
du Contrat Local d'Éducation Artistique (CLEA) mis en place par la Ville, 
la DRAC Bourgogne-Franche-Comté et la DSDEN (Direction des services 
départementaux de l'Éducation nationale). 
Lors de leur dernier atelier, les enfants réaliseront avec Eltono et tous les 
habitants volontaires une peinture murale collective sur la façade du local 
associatif situé au 17 rue de la Grette.
Rendez-vous sur place pour participer aux ateliers de peinture : 
- mercredi 5, samedi 8 et mercredi 12 avril de 14 h à 18 h
- jeudi 6, vendredi 7, lundi 10 et mardi 11 avril de 15 h à 18 h 
Contact : johanna@bien-urbain.fr

GRETTE/BUTTE

Clap de fin

▶ C’est sous le signe des deux-roues et de la convivialité que la Fête des beaux jours 
se déroulera samedi 15 avril (14 h - 17 h) à la Grette. Ce premier Rendez-vous de la 
Fraternité 2017, concocté par la Maison de quartier avec la participation de nombreux 
partenaires, mettra en lumière le « Roulons fraternels ». À travers de nombreux ateliers 
ludiques autour de la prévention, jeunes et moins jeunes pourront s’essayer au plaisir du 
pilotage, testeront leurs performances à bicyclette, découvriront aussi de drôles d’objets 
roulants. Spectacle humoristique, atelier vélo, simulateur de conduite moto : il y en aura 
pour tous les goûts. Une dizaine d’associations seront présentes pour faire découvrir aussi 
bien le biathlon aux enfants que le ski à roulettes aux parents. Sans oublier la démarche 
de mémoire du quartier, à découvrir à travers un large panel artistique : photos géantes, 
peintures murales, émission de radio en direct… 
Informations complémentaires  au 03 81 87 82 40 

LA GRETTE 

fête les beaux jours

TOUS QUARTIERS

Des fleurs,  
des insectes
et inversement !
▶ Crocus, narcisses, tulipes, 
perce neige… Près de 95 000 
bulbes ont été plantés cet 
automne par les jardiniers 
municipaux dans tous les 
quartiers et certains ont 
commencé à fleurir début mars 
avenue Faure, promenade 
Micaud, boulevard Allende, 
parc des Chaprais, Saragosse… 
Un peu partout des bouquets 
mauves, blancs ou or mettent 
de la gaieté mais surtout 
flattent la pollinisation ! Avec 
l’échelonnement de la floraison, 
coccinelles, cétoines, éristales, 
fourmis et abeilles maçonnes 
ou sabulicoles ont de quoi 
combler leur appétit. Les bulbes 
refleuriront chaque année, 
d’autres seront plantés chaque 
automne et un suivi naturaliste 
des insectes pollinisateurs 
sera réalisé par les agents des 
Espaces Verts.

▲ Eltono et les enfants ont laissé parler leur créativité.
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▶ La Régie des Quartiers de Besançon, on la connaît par 
la présence de ses agents sur les différents secteurs de 
l’habitat social de la Ville. Ceux-ci œuvrent notamment 
chaque jour au nettoyage urbain. Depuis sa création en 
1996, la Régie a mis en place plusieurs activités accueillant 
des salariés en CDD d’insertion : nettoyage des espaces 
publics et des arrêts du tram, animation des chalets de 
compostage et des parkings relais, par exemple. Dans cette 
logique de développement et de participation à l’emploi 
local, et plus spécifiquement à l’emploi des femmes, deux 
nouvelles activités sont proposées autour du textile et de sa 

valorisation. Les vêtements, linges et accessoires de maison 
(propres) récupérés dans les conteneurs spécialement 
répartis dans la ville, sont désormais triés dans un atelier 
qui les recycle. Après vérification, tout ce qui se trouve 
en bon état est revendu dans la boutique Insert’1 LOOK 
qui jouxte l’atelier. C’est Alexandra au comptoir qui vous 
guide dans un très grand choix d’articles. Trois vendeurs 
en formation lui prêtent main forte. N’hésitez pas à venir 
y faire vos courses ! Autrement.
Insert’1 LOOK - 2 route de Marchaux (ZA Chalezeule). Ouvert du mardi 

au samedi de 10 h à12 h et de 14 h à 19 h). Tél. 06 83 27 84 19

CHALEZEULE

S’habiller 
utile 
et pas cher

◀ Récupérés, triés et recyclés, les vêtements, 
en bon état, attendent les clients.
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▶ L’aménagement de l’espace commercial de Chalezeule, à l’entrée est de  
Besançon, engendre de gros travaux routiers jusqu’en novembre. Débuté 
le 6 mars, ce vaste chantier lancé par le Grand Besançon et son parte-
naire Territoire 25, maître d’ouvrage, s’articule en 5 séquences et a pour  
principal objectif de faciliter l’accès à la zone commerciale depuis la RD 683. 
Pour l’heure et jusqu’au mois d’août - la dernière phase concernant davantage 
les finitions -, l’accès  à l’espace commercial et au village de Chalezeule sera 
perturbé, d’autant que le trafic oscille entre 17 et 20 000 véhicules/jour. 
En parallèle, le groupe Carrefour a aussi engagé en mars, les travaux des  
15 000 m2 de son Retail Park Cardety (enseignes commerciales à ciel ouvert  
reliées par un cheminement piéton), réalisé autour du terminus du tram. 

Début mars à mi-mai :  modification du 
tracé du chemin du Tunnel, création du 

giratoire et requalification de la partie est de la voie 
des Agasses (travaux de réseaux). Élargissement 
du carrefour des RD 217 et 218, pose de murs de 
soutènement. Reconfiguration de la sortie de la 
station essence et de l’hypermarché.

Début mai à mi-juin :  aménagement 
du chemin de Port Arthur (RD 217) entre 

le pont rail et le croisement avec la RD 683 : 
élargissement de la voirie, création de nouvelles 
voies, travaux de réseaux, réalisation de la 2e partie 
du giratoire.

1

2

Été : aménagement de la RD 683 :  
création du carrefour à feux de Port Arthur, 

élargissement de la RD 683, création de la voie 
prioritaire pour  les pompiers, éclairage public, 
réfection de l’enrobé.

Automne : requalification de la partie 
ouest de la voie des Agasses (entre le petit 

giratoire et le Mc Do) : création d’une voie modes 
doux en partie nord, réfection de la voirie, éclairage 
public, espaces verts.

Mi-juin à début août :  aménagement 
d’ensemble sur les sites des phases 1 et 2 : 

éclairage, giratoire, finitions.

3

4

5

16 Mepour 
l’aménagement de la ZAC 
qui comprend principalement 
les acquisitions foncières, les 
aménagements des espaces 
publics (espaces verts, voiries 
et réseaux divers...)

Montant du marché 
de travaux en cours :
1 465 214 € TTC

Travaux
À l’est, du nouveau 
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▶ La création d’entreprise n’est pas toujours un long fleuve 
tranquille. La bonne nouvelle, c’est qu’il est possible 
d’être guidé dans cette démarche par la pépinière d’entre-
prises de Palente. Gérée par BGE (ensemBle pour aGir et 
Entreprendre) Franche-Comté pour le compte du Grand  
Besançon, celle-ci offre à la fois des locaux à prix attrac-
tif et de nombreux services : accompagnement, matériel 
mutualisé, salles de réunion…
Actuellement, trente entreprises y sont hébergées, dont 
quatre nouvelles venues :
•  Keylia Studio, spécialisée dans la photo pour le secteur 
industriel (dont l’horlogerie), la retouche digitale et la  
modélisation 3D.
•  Sekhem Studio qui propose des solutions de réalité  
virtuelle, dédiées à l’immobilier. Celles-ci permettent  
d’explorer une maquette 3D d’une construction.
• Strataim qui développe des produits d’airsoft (jeu utili-
sant des répliques d’armes), dont une réplique de grenade 
éjectant des billes de peinture.
• Sundara Dufour, bijoutière-joaillière qui a créé sa propre 
marque. Ses créations mêlent design contemporain et  
esprit Renaissance.

« Ces entreprises ont des activités très variées, observe 
André Aurière, directeur de BGE. C’est aussi tout l’intérêt 
de la pépinière de pouvoir échanger avec des entrepre-
neurs aux expériences et aux parcours hétérogènes. »
Plus d’infos : BGE au 03 81 47 97 00

▶ Rue Marguerite Syamour, 
le printemps est marqué par 
le démarrage du chantier du 
Village d’entreprises. Articulé 
en deux bâtiments de 1 000 m2 
chacun, ce projet cible les 
entreprises spécialisées dans les 
microtechnologies. Les premières 

d’entre elles pourront s’y implanter 
dès la rentrée prochaine.
« Chaque bâtiment est divisible 
en dix cellules de 70 m2, en rez-de-
chaussée, et 30 m2 en mezzanine, 
explique Philippe Briottet, 
responsable d’opération à la SedD, 
société chargée de l’aménagement. 

La modularité des locaux permettra  
à une entreprise de louer ou 
d’acheter une ou plusieurs cellules. 
En termes de commercialisation, 
les premiers contacts sont d’ailleurs 
prometteurs. Une fois le premier 
bâtiment occupé, la construction du 
second sera lancée. »
Ces dernières semaines, deux autres 
chantiers majeurs ont également été 
lancés, rue Syamour, pour le compte 
de deux spécialistes bisontins de la 
micromécanique et de l’horlogerie. 
« Usigep et Trendy Eléments se 
sentaient à l’étroit dans leurs locaux 
actuels, explique Hervé Moncel, 
directeur d’agence à la SedD. Ces 
entreprises ont donc manifesté 
l’envie de s’implanter à TEMIS. La 
première s’y installera à l’automne 
prochain dans 847 m2, la seconde 
investira une surface de 620 m2, d’ici 
la fin d’année. »

Économie
Ça bouge à TEMIS !

La pépinière de Palente s’agrandit 

▲ La rue Syamour connaît une intense activité.

▲ Laura Ninucci (Keylia Studio) s'est dernièrement installée à Palente.
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LES MARCHÉS 
DE L’AGGLO
• Morre : les 2e et 4e samedis 
du mois de 8 h à 12 h 
• Gennes : le 2e vendredi  
du mois de 17 h 30 à 22 h 
• Les Auxons : tous les 
dimanches de 9 h à 12 h 
• Thise : le 1er samedi du mois 
de 8 h 30 à 12 h 
• Roche-lez- Beaupré :  
le 3e samedi du mois  
de 8 h 30 à 12 h

Pour trouver des produits 
fermiers près de chez vous, 
consultez la liste sur 
www.grandbesancon.fr, 
rubrique « Développement 
durable » 

Le magasin de la pépinière 
d’activités maraîchères 
du Grand Besançon et des 
Jardins de Cocagne, situé 
chemin de la Combe Balland 
à Chalezeule, est ouvert tous 
les vendredis de 10 h à 19 h. 
Vous y trouverez légumes 
produits sur place, jus de 
fruits et autres produits  
bios de la région : pain,  
miel, œufs…

▶ Point de meilleure saison que le printemps pour programmer des sorties or-
nithologiques ! Nidification, reproduction, mœurs et autres indiscrétions, avec 
le « Printemps des oiseaux », vous êtes invités à venir observer les populations 
qui vivent « Au fil du Doubs ». Besançon accueille en effet de nombreuses 
espèces d’oiseaux d’eau plus ou moins connues : canard colvert, harle bièvre, 
cincle plongeur, martin-pêcheur, héron cendré… Amateurs et curieux se  
retrouveront avec La Ligue de protection des oiseaux le samedi 20 mai pour un 

après-midi découverte, de 14 h à 16 h 30. Lieu de départ 
de la promenade ? La Halte fluviale du moulin Saint-Paul. 
Autres rendez-vous à noter avec La Ligue de protection 
des oiseaux (LPO), le samedi 22 avril (9 h 30 - 12 h) à 
Montfaucon, sur le parking du belvédère, à la rencontre 

des « Oiseaux des collines ». Puis le samedi 13 mai, matinée découverte dans 
les environs de Montferrand-le-Château (au départ du parking de la  
Chapelle, sur les hauteurs du village). Ces sorties inaugurent le cycle d’animations  
organisées par le Grand Besançon dans le cadre de la Charte paysagère des 
collines de la vallée du Doubs. 
Inscription et renseignements : LPO 03 81 50 43 10

▶ Améliorez votre 
confort de vie 
et réduisez la 
consommation 
énergétique de votre 
logement grâce 
au programme 
Habiter Mieux de 
l’Agence nationale 
de l’Habitat (Anah) 
et au programme 
de financement 
pour la rénovation 
énergétique du 
Grand Besançon. 
Sous conditions d’éligibilité, le 
montant de vos travaux peut être 
pris en charge jusqu’à 80 %. Déjà 
plus de 400 projets de rénovation 
énergétique ont été financés en fonds 
propre par le Grand Besançon grâce 
aux dispositifs AAPEL et PAMELA.
Vos démarches par étapes :
1/ Contactez l’ADIL du Doubs  
(03 81 61 92 41) pour vérifier 
la recevabilité de votre projet. 
L’Agence vous orientera alors vers 
un opérateur agréé par le Grand 
Besançon.
2/ L’opérateur fait un diagnostic 
à votre domicile pour évaluer 
avec vous les travaux à réaliser. 
Ce spécialiste vous accompagnera 

jusqu’à la fin de votre projet.
À titre d’exemple, le propriétaire 
d’une maison à Pirey a changé 
ses fenêtres et réalisé des travaux 
d’isolation des murs par l’extérieur. 
Après avoir recueilli des conseils 
personnalisés auprès des consultants 
« info-énergie » de l’ADIL du Doubs, 
il a contacté un opérateur agréé 
(SOliHA) pour être accompagné. 
Sa démarche a porté ses fruits : les 
travaux d’un montant total de  
28 000 €, réalisé par une entreprise 
qualifiée, ont été financés à hauteur 
de 11 000 € par l’Anah et 7 200 € par 
le Grand Besançon !
Toutes les infos :

grandbesancon.fr / www.adil.org 

Ornithologie
À tire d’ailes…

Rénovation énergétique
Des aides à votre portée
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▶ Courant juin, le SYBERT met en place de nouvelles 
plateformes de co-compostage pour les déchets verts 
dans les déchetteries de Besançon-Tilleroyes et de Thise-
Chalezeule. Créées sur l’emprise foncière des deux sites, 
ces plateformes de stockage temporaire permettent aux 
usagers de venir déposer herbes de tontes, branchages, 
produits de taille de haies et autres feuilles mortes. Des 
campagnes de broyage seront programmées périodi-
quement afin de réduire le volume de ces déchets avant 
transport. Objectifs : limiter les déplacements et utiliser 
une filière de traitement de proximité qui valorise ce 
broyat en co-compostage. Acheminé par des transporteurs 
locaux, le broyat va être mis en andain sur une parcelle 

▶ Dans le cadre de sa 
politique de renforcement 
de l’attractivité et de 
l’image du Conservatoire, 
le Grand Besançon a décidé 
de créer un site internet 
performant et attractif. 
Ce nouvel outil 
stratégique permet 
déjà le développement 
des échanges avec les 
usagers et participe activement à la 
modernisation des services publics 
rendus aux citoyens. 
Entièrement conçu par les services 
du Grand Besançon, ce site permet 
de découvrir la diversité des 
enseignements artistiques dispensés 
dans les trois disciplines (musique, 

théâtre, danse), avec dorénavant 
deux nouvelles licences uniques 
dans le Grand Est (Art du spectacle 
et Musicologie), construites en 
collaboration avec l’Université de 
Franche-Comté. 
Pratique, ergonomique et intuitif, 
ce nouveau site offre dès la page 

d’accueil un accès à toute 
l’actualité culturelle 
et pédagogique du 
Conservatoire. 
Il disposera par la suite 
de fonctionnalités 
opérationnelles pour les 
usagers, comme la possibilité 
de réaliser des démarches 
administratives depuis 
chez soi. 

Bien entendu des liens avec les 
réseaux sociaux sont possibles 
notamment depuis la rubrique 
Agenda. A ce titre, une chaîne 
Youtube permet de rendre compte 
de la richesse des activités du 
Conservatoire.
conservatoire.grandbesancon.fr

agricole, mélangé à du fumier. L’andain formé sera 
retourné quatre fois avant d’être analysé puis épandu dans 
les champs en substitution aux engrais chimiques. Les 
agriculteurs partenaires intéressés pour composter leurs 
effluents d’élevage avec du broyat de déchets verts sur 
ces deux secteurs grand-bisontins sont invités à contacter  
le SYBERT.
Rappelons que ces plateformes sont accessibles aux 
particuliers détenteurs du badge d’accès aux déchetteries 
ainsi qu’aux professionnels sous réserve de l’ouverture 
d’un compte, sachant que les apports sont, pour tous, 
limités à 3 m³/jour.
Contact SYBERT : compostage@sybert.fr ou 03 81 87 85 24

Nouveau site internet pour le Conservatoire

ENVIRONNEMENT
Co-compostage 

pour les déchets verts
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▶ La tournée des Zéniths avec Les 
Misérables est à peine terminée 
que déjà la suite s’annonce, riche, 
dense. Après 23 dates dans toute 
la France et 95 000 spectateurs, des 
retours positifs, le nom de l’Orchestre 
circule, forcément. « Nous faisons 
désormais partie des orchestres 
sympas et capable de faire ce genre 
de tournée », résume parfaitement le 
Maestro.

Et preuve que l’Orchestre est 
vraiment à l’aise dans tous les 
registres, deux récompenses lui 
ont été décernées récemment. Un 
« Choc » Jazz magazine pour Hopen 
Air d’Andy Emler, et un « Choc » 
Classica (lire p. 5) pour l’album Muses. 
« C’est très gratifiant de recevoir 
ces deux distinctions, dans le même 
mois, et dans deux terrains différents, 
entre le jazz et la grande musique 
romantique, et en plus par le même 
jury qui vous dit : ce que vous faites 
est très bien… »

Des enregistrements, il en sera 
beaucoup question dans les prochains 
mois, en plus de ces deux albums. 
Tout d’abord avec Le Chant de la 
Terre, de Gustav Mahler (sortie 
nationale le 31 mars chez Klarthe), 
puis avec la Symphonie no 1 et les 
Concertos de Carl Maria von Weber 
(en mai chez Klarthe), et un album 
sur Mozart à paraitre en octobre. 
« Nous devons être partout en même 
temps ! », déclare Jean-François 
Verdier. « Notre mission première est 
de faire des concerts, sur place donc, 
et de faire connaitre nos actions à 
l’extérieur. Pour être présents partout 
et en même temps, il n’y a donc que 
les albums… »

Enfin, l’Orchestre se produira 
à Besançon (théâtre Ledoux) le 
dimanche 14 mai avec au programme 
Mozart et Malher. « Il existe des 
repères dans la vie d’un musicien, 
et jouer Malher en est un. Ce sera la 
première fois pour l’Orchestre qui a 
désormais le niveau pour interpréter 
ce compositeur, l’un des plus géniaux. 
Les musiciens en rêvent déjà. »

Super-soliste de 
l’Opéra de Paris, 

considéré comme 
l’un des meilleurs 

clarinettistes 
européens, chef de 

l’Orchestre Victor 
Hugo Franche-

Comté depuis 2010, 
Jean-François 

VERDIER
mène de front des 

projets musicaux 
d’envergure.
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LE 20e

SALON
DU
ROMAN
NOIR

Besançon est l’un des plus anciens 
de France. Danielle Thiery, Jérôme 
Leroy, Romain Slocombe, Ian Manook 
et Marin Ledun seront parmi la 
quinzaine d’auteurs invités, pour des 
rencontres informelles avec le public, 
vecteurs  de vrais échanges avec tous 
les amateurs du genre. 

Pour le vice-président de Pas 
serial s’abstenir, Thierry Loew, 
« c’est l’occasion de pouvoir 
discuter avec des auteurs qui 
font passer leur critique sociétale 
de façon fictionnelle».
Ce rendez-vous incontournable 
et unique dans le grand Est qui 
a réuni en vingt ans quelque 
350 auteurs proposera aussi 
cinq débats durant le week-end, 
mais aussi du théâtre… noir 
évidemment. 
Les 15 et 16 avril, salle Proudhon 

(Kursaal) ; entrée libre et gratuite ; 

renseignements au 06 78 62 52 35

▶ Les pointures du roman noir ont 
répondu à l’invitation de « Pas serial 
s’abstenir », l’association bisontine 
qui met en scène le Festival des 
Littératures policières noires et 
sociales. Il faut dire qu’avec une 
20e édition au compteur, ces 15 et 
16 avril au Kursaal (salle Proudhon), 
le salon littéraire policier de 

▶ Connaissez-vous la capoeira ? Si vous souhaitez 
vous initier à cet art brésilien qui marie lutte, danse, 
musique et acrobatie, l’association bisontine Ritmo 
da Capoeira vous offre une belle occasion de le 
découvrir. Du vendredi 28 avril au lundi 1er mai, 
elle organise en effet son 7e festival de capoeira 
à Besançon, au gymnase des Orchamps. Cours de 
capoeira, danses brésiliennes et batizado seront au 
rendez-vous tout au long du week-end, animé par 
Contramestre Coxinha et ses nombreux invités. 
Comme le veut la tradition des rencontres de 
capoeira, une grande fête brésilienne enflammera 
le samedi soir. Le festival est bien sûr ouvert à 
tous, initiés ou débutants, et pour les détenteurs 
de la carte Avantages Jeunes, le cours d’initiation 
sera proposé à un tarif préférentiel. 
En savoir plus (horaires, tarifs, lieux et détails de la 

programmation) : ritmodacapoeira.net ; contact@

ritmodacapoeira.net ; 06 75 07 17 30 ; 06 12 08 56 12

CAPOEIRA LE BRAZIL VOUS ATTEND
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▶ Des tout-petits jusqu’aux 5 ans, ses P’tites Mains réveillent d’abord avant d’apaiser. « C’est un 
peu le but recherché », reconnait Audrey Uters, à la fois auteure, compositrice et interprète des 
10 chansons et comptines composant  son CD. S’accompagnant à la guitare, celle qui comptera 
bientôt 10 années de présence au sein de la Direction  municipale de la Petite Enfance sait de quoi 
elle… chante. Et depuis la sortie de sa galette rafraichissante, les Tout va d’travers, Tant et plus, et 
autre C’est l’Automne ont envahi les crèches, les haltes garderies et les maisons de quartier.
En écoute sur ITunes et Deezer ; Audrey Uters est joignable sur Facebook.

▶ Usine textile, friche industrielle, fresque géante, l’ancien 
site de la Rhodiacéta devient également les 4, 5 et 6 mai un 
théâtre à ciel ouvert pour la 3e édition du festival Circasismic. 
Si l’événement ne change pas de cap, il troque en effet cette 
année Casamène pour un nouveau décor aux Prés-de-Vaux. 
Le collectif associatif organisateur, composé du Citron vert, du 
Bastion, des Cinq sens et de Nushy soup, propose une « bulle 
artistique transdisciplinaire », un concept unique dans la région 
qui croise les univers du spectacle vivant, des arts numériques et 
des musiques rock électro. Autour du vaisseau Jolly Roger, de ses 
voiles hissées haut, et des toiles des chapiteaux, ces trois journées 
carrément destroy nous embarquent sur le thème de la piraterie. 
L’accueil par les bénévoles se fera en costumes de flibustiers ! Gros 
grain annoncé, roulis garanti. À bâbord, les artistes du monde 
du cirque, à tribord, les groupes et DJ invités. Sur le pont, un 
public venu de tout le Grand Est et de Suisse. Au programme du 
week-end, ambiances Circa’Dub le jeudi, Rock’N’Cirk le vendredi 
et Electro Circus le samedi.
com@circasismic.fr ; circasismic.fr ; facebook.com/festivalcircasismic ;

twitter.com/Circasismic  ; instagram.com/festivalcircasismic 

ÇA VA SECOUER !

P’TITES MAINS : GRAND BONHEUR !

▶ Public comme artistes sont fidèles depuis les débuts à 
ce festival de spectacles en sous-sol créé à Besançon par la 
compagnie Mala Noche. Rendez-vous à Besançon, en Franche-
Comté et ailleurs (Dijon, Aix-en-Provence, Lyon, Tours, Paris, 
Neuchâtel…) du 28 avril au 23 juin, dans les caves prêtées par 
les propriétaires, nombreux à jouer le jeu. En dix ans, petit 
festival est devenu grand avec plus de 250 représentations à 
travers la France et chaque année, une quinzaine de créations. 
« Avec des metteurs en scène récurrents, d’autres occasionnels, 
nous créons, en équipe, sans ligne directrice mais avec un mot 
d’ordre : la liberté », rappelle Guillaume Dujardin, à la tête du 
festival. Ne reste qu’à déguster le plaisir de se retrouver tout 
près des artistes, dans ces petits lieux clos chichement éclairés 
où la magie ne manque jamais d’opérer.
festivaldecaves.fr et réservation au 03 63 35 71 04 

SPECTACLES
SOUTERRAINS
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▶ Trônant fièrement à l’extrémité 
d’un cordon littoral, la tour de 
Camaret-sur-Mer, modèle de fort 
à la mer avec batterie basse semi-
circulaire a été construite par Vauban 
entre 1689 et 1696. Intégrée dans un 
dispositif  complet de défense, elle 
avait pour mission de défendre le 
goulet de Brest et son port-arsenal. 
La mise en œuvre d’un enduit ocre, 
mélange de sable et  de brique pilée, 
lui valut le surnom de « tour dorée ». 
Grâce à une active politique de 
conservation, la tour est aujourd’hui 
un lieu culturel et touristique 

Unesco |
Camaret-sur-Mer :
la tour Vauban
« gardienne des côtes
d’Armorique » 

incontournable.
Ces dernières années, d’importants 
travaux de restauration ont été 
menés par la municipalité. Depuis 
leur achèvement, la municipalité 
travaille désormais à la mise en 
œuvre de la nouvelle scénographie 
de la tour Dorée qui deviendra 
d’ici quelques mois un centre 
d’interprétation de la fortification de 
Vauban en Bretagne. Actuellement,  
la batterie extérieure est accessible 
aux groupes sur réservation. Au 
départ de Camaret-sur-Mer, la route 
des fortifications de la presqu’île de 

Crozon permet de découvrir dans 
un cadre naturel d’exception la 
multitude d’ouvrages fortifiés qui ont 
marqué ce territoire à travers
les âges.
À ne pas manquer parmi de 
nombreux événements proposés 
toute l’année : le 18e Festival du Bout 
du Monde (4, 5 et 6 août) et le Repas 
du soldat au pied de la tour Vauban 
(5 août).
Contacts et renseignements : Mairie de 

Camaret-sur-Mer au 02 98 27 94 22 et 

camaret-sur-mer.com 

 La tour dorée. ▶
© Mairie de Camaret-sur-Mer
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▶ Créé en 2005 et couronné par un titre de champion de 
France des clubs de D2 en 2009, le Besançon Triathlon a 
connu une progression ultra rapide qui l'a amené à tutoyer 
deux années de suite le top niveau tricolore en D1. 
La suite fut moins rose avec, en particulier, la relégation 
puis le maintien in extremis dans l’antichambre de l’élite 
en 2015. Un avertissement sans frais pour les protégés 
de Yannick Mirra qui, dans le sillage d’Anatole Giraud-
Telme, retrouvèrent des couleurs en terminant à la 5e place  

en D2. Un résultat synonyme d’ambition retrouvée avec 
dans le viseur le podium final de la poule et l’accession 
en D1. 
Pour étoffer le groupe orange et bleu, les deux managers, 
Xavier Corrotte et Thomas Lihoreau, ont fait appel à 
quatre recrues (1 Français, 1 Italien, 2 Anglais) chargées 
d’apporter talent et expérience. La mayonnaise prendra-t-
elle ? Premier éléments de réponse le 4 juin à Besançon en 
ouverture du championnat… 

MOTS CROISÉS Philippe Imbert

Horizontalement : 1. Le cœur de Besançon - 2. Un chiffre pour César - 
Dans nos quartiers, il est aussi apprécié par diverses actions municipales et 
associatives - 3. Sodium - Magnésium - 4. Dès ce printemps, ils apportent 
dans nos quartiers un verdoyant bien être à la promenade - 5. … de quartier 
ou des jeunes à Besançon - Pronom anglais - 6. Multiples à Besançon, elles 
contribuent grandement à bien vivre dans les quartiers - 7. Personnel - Pour 
les pieds jaunes - Lac des Pyrénées - 8. Entendu à Marseille - Bien vivre en 
ces lieux est une priorité pour tous les acteurs locaux - 9. Un article en or  -  
10. Celles de nos quartiers à Besançon sont appréciées pour notre jeunesse 
(avec un article) - Pilote de lignes - 11. À Besançon, c’est un atout majeur pour 
les commerces de nos quartiers (avec un article) - 12. Piégée - C’est important 
qu'il reste abordable pour bien vivre dans nos quartiers. 

Verticalement : A. Celui du quartier apporte du divertissement contribuant 
au bien-être de proximité - Celle de Besançon, participe, par la renovation, 
à bien vivre dans ses quartiers - B. Donnasse un col largement ouvert - En outre - C. Tour d'Italie - Dévidoir à soie - D. Bonne 
appréciation  - Fume au Japon - Début de querelle - E. C'est une façon de rire - Certificat de conformité européen - Blanc en haute 
montagne ou au bureau - F. 2 fois à l'Est - Retournées chez Aline - Réaction chimique - G. Deux retirées de vingt - Son courant est 
nocif - En tête de la ligue - H. Chiffres romains - Celui de cette grille est pour bien vivre dans notre ville - I. Compositeur hongrois - 
Comique grimaçant décédé - J. Lettres de la levée - Vieilles faïences - Dirige la mine - K. Infinitif - Maître chanteur - Nombre anglais - 
 L. Traversent de beaux quartiers - Mouille aux pores.  

A

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

B C D E F G H I J K L

TRIATHLON

BESANÇON Y CROIT

Ambitieuse  
et talentueuse  

la relève est prête. ▶
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@D.A. Besançon cumule  
les atouts et les particularités.  
Est-il envisageable de voir  
la Boucle et Battant classés  
un jour à l’Unesco ?
« En termes d’attractivité et de 
reconnaissance, ce serait bien sûr 
une chance et une immense fierté 
pour notre ville de bénéficier d’une 
nouvelle inscription au patrimoine 
mondial de l’Unesco. Mais il ne 
faut pas rêver : une candidature ne 
se décide pas comme ça du jour au 
lendemain même si effectivement 
la Boucle et Battant, Bisontins 
et visiteurs peuvent en attester, 
présentent des atouts remarquables. 
Mais monter un dossier exige 
beaucoup de temps et d’énergie 
pour un résultat jamais acquis 
d’avance. Peut-être à l’avenir… »

@D.A. Une ville attractive est  
une ville qui réussit à conserver 
ses étudiants 
« Vous avez raison ! Besançon avec 
ses 20 000 étudiants est une ville 
universitaire à dimension humaine 
où il fait bon vivre et étudier. Des 
transports (bus, tram et bientôt 
TCSP) performants, des logements 
en nombre suffisant et surtout 
l’excellence de nos facultés et écoles 
en font une ville attractive. En lien 
avec l’Université de Bourgogne – 
Franche-Comté), nous travaillons 
à offrir toujours plus à cette 

population jeune et dynamique 
qui pèse un poids économique 
très important. L’inauguration 
récente de la Maison des Sciences 
de l’Homme et de l’Environnement 
et le projet de Village by CA dans 
la future Cité internationale des 
Savoirs et de l’Innovation, en est la 
parfaite illustration ».

@L.S. Je tiens à souligner 
le fonctionnement plus que 
chaotique de la direction  
de l’Éducation et notamment  
la restauration scolaire avec 
des retards de facturation de 
plusieurs mois. Le tout sans 
communication ni excuses…
« La Ville s’est dotée il y a 
plusieurs mois d’une nouvelle 
solution informatique destinée à 
suivre les inscriptions scolaires et 
périscolaires et à facturer l’accueil. 
Le déploiement de cette solution 
par un prestataire extérieur 
connaît des difficultés d’adaptation 
que je déplore. Concrètement, 
la facturation de la restauration 
scolaire a été retardée de plusieurs 
mois : la facture de septembre a 
été adressée en janvier et celle 
d’octobre en mars. Deux courriers 
d’information ont été envoyés aux 
familles, le premier en novembre et 
le second en janvier accompagné de 
l’échéancier global de la facturation 
2016-2017. Que les familles se 

rassurent : les facturations des 
années 2016-2017 et 2017-2018 ne 
seront pas cumulées mais étalées 
dans le temps afin de ne pas les 
mettre en difficulté. »

@R.R. Le parking compris  
entre la rue Fribourg et l’école 
maternelle du même nom est  
régulièrement le théâtre de  
dépôt d’objets métalliques,  
de palettes et d’immondices avec 
pour conséquences des nuisances 
sonores et visuelles permanentes. 
Que comptez-vous faire ?
« Je suis bien conscient des 
désagréments répétés dont sont 
victimes les riverains. J’ai demandé 
à la direction Voirie Propreté 
d’augmenter le nombre  
de ramassages et d’engager un 
travail de fond avec les polices 
nationale et municipale en allant 
à la rencontre des gens et en leur 
expliquant les bonnes filières 
d’évacuation à respecter. Si la 
situation ne s’améliore pas, il 
restera la possibilité de verbaliser ».

Jean-Louis Fousseret 
répond dans cette page 
aux questions posées 
par les Bisontins 
via bvv@besancon.fr

Retrouvez l’intégralité des échanges 
sur besancon.fr rubrique le maire.
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NUMÉROS D’URGENCE
SAMU 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS 18

GENDARMERIE 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES 114

SOS MÉDECINS 0 826 88 24 24

SOS KINÉ soskine.free.fr

MÉDECINS DU MONDE 03 81 51 26 47

consultation gratuite

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION  03 81 87 80 90

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU 15 

• Lyon 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE 03 81 61 56 15 

TRANSPORTS SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU) 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE 03 81 21 82 09 

VETERINAIRES DE GARDE 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

SOS ALCOOL 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE 03 81 50 03 40

répondeur 24h/24

DROGUE INFOS SERVICE 0 800 231 313 

SOLEA 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE 0 800 840 800

MAISON DES SENIORS 03 81 41 22 04

CENTRE NATIONAL  

D’ASSISTANCE ET DE PRÉVENTION  

DE LA RADICALISATION 0 800 005 696

SOLIDARITÉ FEMMES / VI0LENCES 

CONJUGALES 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

ANTENNE ENFANCE ADO 03 81 25 81 19

ALLÔ MALTRAITANCE PERSONNES ÂGÉES 

ET HANDICAPÉES 39 77 ou 0 800 00 83 75

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL 03 81 41 22 60 

SOS AMITIÉ 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25 03 81 25 82 58 

AIDE AUX VICTIMES D’INFRACTION 

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

 03 81 25 66 69

LA PORTE OUVERTE 03 81 81 03 04

(solitude, mal-être, désarroi...)

L’AUTRE CERCLE 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES
L’administration

• Accueil Mairie 03 81 61 50 50

www.besancon.fr 

2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h. 

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières...  03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• Point public de Planoise - 6 rue Picasso

 03 81 87 80 15 

Du mardi au vendredi de 8 h 45 à 12 h et de 

12 h 45 à 18 h (fermeture à 17 h le vendredi) ; 

samedi de 9 h à 12 h.

CONCILIATEURS DE JUSTICE 03 81 51 50 58

BESANCON INFO’CITÉ 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ 0 800 25 30 00

PROXIM’SOCIAL 0 805 01 25 30

CCAS 03 81 41 21 21

COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION 

DU GRAND BESANÇON 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL 03 81 25 81 25

HÔTEL DE RÉGION 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS  03 81 80 92 55

MÉTÉO 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE  36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons 36 35

GINKO 0 825 00 22 44

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio  03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE SAGS

 03 81 82 22 22 

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée) 03 81 61 59 60

 ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF  (24h/24) 0 810 433 125

ERDF (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

MARCHAUX 03 81 62 56 49

PIREY 03 81 88 74 08

TILLEROYES 03 81 41 33 44

SOLUTIONS  MOTS CROISÉS

C
o

n
ta

ct
s

Horizontalement : 1. CENTRE-VILLE - 2. IV - BIEN-VIVRE - 
3. NA - MG - 4. ESPACES VERTS - 5. MAISON (de quartier ou 
des jeunes) - THEE - 6. ASSOCIATIONS - 7. SE - LI - OO -  
8. VE ! - QUARTIERS - 9. AU - 10. LES ECOLES - TE - 11. LA 
PROXIMITE - 12. EUE - LOGEMENT.

Verticalement : A. CINEMA - VILLE (la) - B. EVASASSE - 
EAU - C. PISE - ASPE - D. T.B. (très bien) - ASO - QUER -  
E. RI - C.O.C. - COL - F. E.E. - ENILA (Aline) - OXO -  
G. VN - AIR - LIG - H. IVMV - THEME - I. LIGETI - SIM -  
J. LV - RHODES - TE - K. ER - TENOR - TEN - L. ESSES - SUE.






